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1.1  
Cf. carte de localisation du projet ci-après et carte 1.3 «  ». 

 
La société Valoripolis  envisage un pro

, dans la région 
Bourgogne-Franche-Comté. La zone envisagée pour le projet est nommée « La Berlhotte ».  

 9 ha : 
cultivés, des bâtiments de services, restauration, hôteliers et activités et des routes.  

 
Figure 1 : localisation du projet « la Berlhotte » (Valoripolis, Géoportail) 

 
Le p est 
Côte et Sud, à d . 
 

parc la société 
a constitution des éléments du volet milieux 

 Les études menées dans ce cadre ont consisté à : 

  ; 

  des enjeux faune et flore. 

La société BIOTOPE en charge du dossier, 

 Les expertises relatives à la faune ont été réalisées par BIOTOPE. 
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1.2  

1.2.1  

1.2.1.1 Objectifs du volet faune-  

 

 -à-vis des espèces ou des groupes biologiques susceptibles 
 

 ibles le projet ;  

 De caractériser les enjeux écologiques à prendre en compte dans la réalisation du projet ;  

  

 prévisibles, positifs et négatifs, directs et indirects, temporaires et permanents, à court, moyen 
 

   

 
environnement :  

o  
o Mesures de réduction des effets négatifs  
o Mesures de compensation des pertes de biodiversité (= effets insuffisamment réduits) ;  
o  

 habitats naturels et le fonctionnement écologique 
 

 

illustrée par la figure page suivante. 



Contexte du projet et aspects méthodologiques VALORIPOLIS 

Diagnostic 

Figure 2 : Schéma de la démarche Eviter-Réduire-Compenser (ERC) (Source : Biotope)  

1.2.1.2 Contenu de la présente étude 

matière de biodiversité. Ainsi, la présente étude comprend : 

-flore ; 

La synthèse des enjeux écologiques. 
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1.2.2  
 parc , opération dont le  ha, 

il est soumis à examen au cas par cas au titre de R.122-2 du C  
Ce dernier stipule que « Les projets relevant d'une ou plusieurs rubriques énumérées dans le tableau annexé au présent 
article font l'objet d'une évaluation environnementale, de façon systématique ou après un examen au cas par cas, en 
application du II de l'article L.122-1, en fonction des critères et des seuils précisés dans ce tableau. »  
 

CATÉGORIES 
D'AMÉNAGEMENTS, 

d'ouvrages et de travaux 
PROJETS soumis à étude d'impact 

PROJETS soumis à la 
procédure de " cas 

par cas " en 
application de 

l'annexe III de la 
directive 85/337/ CE 

Justification 

39. Travaux, constructions et 
opérations d'aménagement. 

Opérations d'aménagement dont le terrain 
d'assiette est supérieur ou égal à 10 ha 

Opérations 
d'aménagement dont 
le terrain d'assiette est 
compris entre 5 et 10 
ha, ou dont la surface 
de plancher au sens 
de l'article R. 111-22 
du code de 
l'urbanisme ou 
l'emprise au sol au 
sens de l'article R. * 
420-1 du même code 
est supérieure ou 
égale à 10 000 m².  

Le projet présente 
une surface dont le 

prévisionnel est 
compris entre 5 et 
10 ha. Il est ainsi 
soumis au 
préalable à 
examen au cas 
par cas.  

 

 parc  
 

formulaire CERFA N°14734*03 « Demande 
 ». Ce formulaire 

administratif réglementé indique notamment : 

 Les caractéristiques générales du projet ; 

 La sensibilité en  ; 

  ; 

 Le cas échéant, le  

1.2.3  
 
Conformément à l'article R.122-3-1 (version en vigueur depuis le 01 août 2021, modifiée par décret n°2021-837) du Code de 

procédure d'examen au cas par cas, le maître 
du projet doit saisir l'autorité environnementale compétente en matière d'environnement en lui transmettant les 
caractéristiques de l'ensemble du projet, y compris les éventuels travaux de démolition, les incidences notables que son 
projet est susceptible d'avoir sur l'environnement et la santé humaine ainsi que, le cas échéant, les mesures et les 
caractéristiques du projet destinées à éviter ou réduire ses probables effets négatifs notables. Il mentionne, le cas échéant, 
les termes des plans ou programmes pertinents relatifs aux mesures et caractéristiques des projets susceptibles d'être 

 
 
 

ont donc de répondre aux aspects réglementaires et de fournir les éléments nécessaires pour 
 : 

 -flore ; 

 La synthèse des enjeux écologiques. 
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1.2.4  

1.2.4.1 Volet écologique  

 Articles L. 122-1 et suivants puis R. 122-  

 -3-1 et son annexe.  

1.2.4.2  

 -1 et suivants puis R. 214-1 
(cf. rubrique 3.3.1.0 concernant les zones humid  

 Les modalités de délimitation des zones humides sont présentées aux articles L. 211-1 I 1°, L. 214-7-1 et R. 211-108 
0813942A, modifié 

 

 Au sein du bassin Rhône-Méditerranée, les modalités de compensation au titre des zones humides impactées par les 
projets figurent à la disposition 6B- -2021.  

1.2.4.3 Évaluation des incidences Natura 2000 

 -4 et 5 puis R. 414-19 à 29 du Code de 
 ; 

 -
-  

item n°3. 

1.2.4.4 Statuts réglementaires des espèces 

Cf. annexe 1 : « Synthèse des statuts réglementaires » 

otégées sur un territoire donné. 

1.2.4.4.1. Droit européen 

 Articles 5 à 9 de la directive 2009/147/CE du 30 novembre 2009 concernant la conservation des oiseaux sauvages, 
dite directive « Oiseaux » ; 

 Articles 12 à 16 de la directive 92/43/CEE du 21 mai 1992 concernant la conservation des habitats naturels ainsi que 
la flore et la faune sauvage, dite directive « Habitats / Faune / Flore ».  

1.2.4.4.2. Droit français 

 Article L. 411-  ; 

 Les prescriptions générales sont ensuite précisées pour chaque groupe par un arrêté ministériel fixant la liste des 
-ci (article R. 411-1 

- cf. détail des arrêtés ministériels par groupe en Annexe I) ; 

 Régime de dérogation à la réglementation sur les espèces protégées : 
411- 160A) en précise 

 

  



 

 

   

  Contexte du projet et aspects méthodologiques 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

1.3  

1.3.1  

dans le texte. Le nom vernaculaire est ensuite utilisé. 
 

termes techniques utilisés dans ce rapport. 

  : ensemble d'espèces ayant des caractéristiques écologiques ou biologiques communes. 

 Création : terme utilisé dans le programme compensatoire, consiste à créer des nouvelles fonctions 

 Effet : c
Un effet peut être positif ou négatif, direct ou indirect, permanent ou temporaire. Un projet peut présenter plusieurs 

0). 

 Enjeu écologique : v

objective, évaluée sans préjuger des effets d'un proje

ntativité de la population utilisant le 

Ce qualificatif est 
En termes de biodiversité, il possède une 

connotation positive.  

 Équilibres biologiques : 
qui peuplent un milieu et entre les organismes et ce milieu. La conservation des équilibres biologiques est 
indispensable au maintien de la stabilité des écosystèmes. 

 Espèces considérées comme présentes/absentes : 
ou insuffisants, soit du fait 

 
potentielles   
considérées comme présentes » ou « 
apporter une vérité absolue, dans les faits inatteignables, mais à formuler des conclusions vraisemblables sur la base 
d'une réflexion solide, dans le but de formuler ensuite les recommandations opérationnelles qui s'imposent. Les 

caractère ubiquiste ou non, capacités de détection, enjeu éc  

 Fonction écologique : 
Par exemple, les fonctions remplies par un habitat pour une espèce peuvent être : la fonction d'aire d'alimentation, de 
reproduction, de chasse ou de repos. Un écosystème ou un ensemble d'habitats peuvent aussi remplir une fonction 
de réservoir écologique ou de corridor écologique pour certaines espèces ou populations. Les fonctions des habitats 
de type zone humide peuvent être répertoriées en fonctions hydrologiques, biogéochimiques, biologiques. 

  le terme « habitat naturel » est celui choisi pour désigner la végétation identifiée. 
Un habitat naturel se caractérise par rappo
soient entièrement naturelles ou semi-

sur la végétation qui constitue le 
et al., 2001). Malgré cela, le terme « habitat 

naturel », couramment utilisé dans les typologies et dans les guides méthodologiques est retenu ici pour caractériser 
les végétations par souci de simplification. 

-à-dire les espaces qui conviennent 
 etc.). 

 Impact : contextualisation des effets en fonction des caractéristiques du projet étudié, des enjeux écologiques 
, 

réversible ou irréversible.  

 Impact résiduel : i
Son niveau varie donc en fonction de   

 Implication réglementaire : conséquence 
soumis à une législation particulière (protection, règlementation) qui peut être établie à différents niveaux 
géographiques (départemental, régional, national, européen, mondial).  
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 Incidence : s Par convention, nous utiliserons le terme « impact 
terme « incidence 
déclaration au titre de la  

 Notable : -
 notable » 

tout impact résiduel de destru
de conservation, et constituant donc des pertes de biodiversité. Les impacts résiduels notables sont donc susceptibles 
de déclencher une action de compensation. 

 Patrimonial (espèce, habitat) : le terme « patrimonial » renvoie à des espèces ou habitats qui nécessitent une 
attention particulière, du fait de leur statut de rareté et/ou de leur niveau de menace. Ceci peut notamment se traduire 

espèces ou habitats sur les listes rouges (UICN). Ce qualificatif est indépendant du statut de 
 

 Pertes de biodiversité : elles correspondent aux impacts résiduels notables du projet mesurés pour chaque 
composante du 
du site impacté (CGDD, 2013). La loi pour la reconquête de la biodiversité, de la nature et des paysages du 8 août 

 de perte nette de biodiversité dans la mesure où les actions de compensation 
 

  : une espèce protégée est une espèce ré
statut de protection stricte au titre du C -à-
humaines sont contraintes voire interdites. 

 Réhabilitation : terme utilisé dans le programme compensatoire, consiste à faire apparaitre des fonctions disparues. 

 Remarquable (espèce, habitat) : éléments à prendre en compte dans le cadre du projet et de nature à engendrer 
des adaptations de ce dernier. Habitats ou espèces qui nécessitent une attention particulière, du fait de leur niveau 
de protection, de rareté, de menace à une échelle donnée

ertaine de la 
 de leur caractère envahissant. 

« ce qui doit être pris en considération ». 

 Restauration : terme utilisé dans le programme compensatoire, consiste à remettre à niveau des fonctions altérées. 

 Risque : n
 

 Sensibilité :  

 Significatif : t -23 du Code de 

perturbation, et qui déclenche alors des changements négatifs dans au moins un des indicateurs qui caractérisent 

nécessaire de prendre en compte les points identifiés comme « sensibles » ou « délicats » en matière de conservation, 
soit dans le FSD, soit dans le Docob
fonction des objectifs de conservation du site et de ces points identifiés comme « délicats » ou « sensibles » (CGEDD, 
2015). 

1.3.2  
Cf. carte : «  » 

 
Le projet se situe extrême ouest de la commune  (21), limitrophe de la 
commune de Beaune, comme le montre la carte ci-dessous. est localisé dans le centre-est du département 
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Figure 3 : situation du projet à l'échelle communale (source : Valoripolis) 

 
concernées différemment par les effets du projet, ont été distinguées dans le 

cadre de cette expertise (cf. tableau ci-dessous). 
 

Aires d'étude du projet 

 Principales caractéristiques et délimitation dans le cadre du 
projet 

  
 
Elle intègre le périmètre projet 
 
Surface totale : 11,83 ha 

des effets directs ou indirects de projet (positionnement 
des aménagements, travaux et aménagements connexes). Elle intègre 

 
 
Sur celle-ci, un état initial complet des milieux naturels est réalisé, en 
particulier : 

 Un inventaire des espèces animales et végétales ;  
 Une cartographie des habitats ;  
 Une analyse des  ; 
 Une identification des enjeux écologiques et des implications 

réglementaires.  

  
 
Elle couvre une superficie de 11,83 ha et se situe entièrement sur la 
commune de Levernois (21). 

  
 
R du projet 
 

 (zone tampon 
de ) 

Analyse du positionnement du projet dans le fonctionnement 
 

 
 

éloignée a été délimitée afin de prendre en compte les 
zonages du patrimoine naturel aux alentours du projet. Elle correspond 
à une zone tampon de 6 km de 
immédiate pour la recherche 
écologiques. 

 
 

 : ZA 0073, 0086, 0121, 0130, 0131 et 0132 sur une surface de 
plus de 10 hectares. 
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Carte 1 : localisation des aires d'étude 
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1.3.3  
ci-dessous). 

Équipe projet 

 Intervenants Qualité et qualification 

Coordination et rédaction finale 
 

Pauline RENAUT 
BIOTOPE 

Chef de projet généraliste 
Master « Espace Rural et Environnement » Université 
de Bourgogne  
5  

Expertise des habitats naturels 
et de la flore 
Sondages pédologiques 
Prospections de terrain et 
rédaction 

Dominique OBERTI 
 

Expert Botaniste  Phytosociologue 
 

Expertise des insectes 
Prospections de terrain et 
rédaction 

Etienne HUBERT 
BIOTOPE 
 

Expert Fauniste  Entomologiste 
  

Expertise toute faune 
(inventaires oiseaux, reptiles, 
amphibiens et mammifères 
terrestres) 
Prospections de terrain et 
rédaction 

Jean RIVOIRE 
BIOTOPE 

Expert fauniste spécialiste des oiseaux 
BTSA Gestion et Protection de la Nature 

 

Samuel DIEBOLT 
BIOTOPE 

Expert fauniste spécialiste des oiseaux 
BTSA Gestion et Protection de la Nature 

 

Expertise des chauves-souris 
Prospections de terrain et 
rédaction 

Agathe DUMONT 
BIOTOPE 

Expert Fauniste  Chiroptérologue 
Master GEMAREC, parcours 
« Conservation et Restauration de la Biodiversité »,  

 

Contrôle Qualité Antoine CHAPUIS 
BIOTOPE 
 

 
Master Environnement, Ecologie spécialité Eco 
ingénierie des zones humides et biodiversité  

 
BTSA Gestion et Protection de la Nature - Institut de 

 
 

 

1.3.4  

1.3.4.1 Prospections de terrain 

-
proportionnés à 

 
travaux, ouvrages  
humaine ». 

es 
prospections et inventaires à réaliser. 
 
Ainsi, les prospections de terrain effectuées dans le cadre de ce projet ont concerné les groupes de faune et la flore les plus 

. Le nombre et les périodes de passage ont été adaptés au 
contexte très urbain  et aux enjeux écologiques pressentis.  
 
Le tableau et la figure suivants indiquent les dates de réalisation et les groupes visés par les inventaires de la faune et de la 
flore sur le terrain dans le cadre du projet (cf. tableau ci-dessous). 
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À chaque passage, les observations opportunistes concernant des groupes non ciblés initialement sont notées pour être 
intégrées dans la synthèse des données. 

Dates et conditions des prospections de terrain 

Dates des inventaires Commentaires 

Inventaires des habitats naturels et de la flore (1 passage ) 

19/05/2021 Inventaire des habitats et de la flore. Bonnes conditions météos : temps couvert avec 
quelques éclaircies sans pluie (pas de pluie les jours précédents). 

Inventaires des zones humides (1 passage ) 

19/05/2021 Inventaire des zones humides. Bonnes conditions météos : temps couvert avec quelques 
éclaircies sans pluie (pas de pluie les jours précédents). 

Inventaires des insectes (1 passage dédié) 

23/07/2021 Temps chaud et ensoleillé, 25°C 

Inventaires des amphibiens (3 passages mutualisés) 

05/05/2021 10 à 15°C -ouest de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; 
averses 

05/07/2021 10 à 15°C ; vent de sud de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; pluie forte 
puis éclaircie. 

19/01/2022 -2°C à 1°C ; absence de vent, couverture nuageuse de 50%, absence de précipitation. 

Inventaires des reptiles (3 passages mutualisés) 

05/05/2021 10 à 15°C -ouest de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; 
averses 

05/07/2021 10 à 15°C ; vent de sud de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; pluie forte 
puis éclaircie. 

19/01/2022 -2°C à 1°C ; absence de vent, couverture nuageuse de 50%, absence de précipitation. 

Inventaires des oiseaux (3 passages mutualisés) 

05/05/2021 10 à 15°C -ouest de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; 
averses 

05/07/2021 10 à 15°C ; vent de sud de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; pluie forte 
puis éclaircie. 

19/01/2022 -2°C à 1°C ; absence de vent, couverture nuageuse de 50%, absence de précipitation. 

Inventaires des mammifères terrestres (3 passages mutualisés) 

05/05/2021 10 à 15°C -ouest de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; 
averses 

05/07/2021 10 à 15°C ; vent de sud de 10 à 20km/h ; couverture nuageuse de 75 à 100% ; pluie forte 
puis éclaircie. 

19/01/2022 -2°C à 1°C ; absence de vent, couverture nuageuse de 50%, absence de précipitation. 

Inventaires des chauves-souris (3 passages dédiés) 

11/05/2021 Pose de 2 SM4Bat 
Ciel partiellement couvert, pas de vent, températures entre 11 et 2,5°C durant la nuit 

 

14/07/2021 Pose de 2 SM4Bat 
Ciel couvert, orage en début et fin de nuit, vent léger puis rafale en fin de nuit, températures 
entre 15 et 16°C durant la nuit 

 

21/09/2021 Pose de 2 SM4Bat 
Ciel dégagé, pas de vent, températures entre 13 et 8°C durant la nuit 
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dates de passage réalisées (balise bleue) 

1.3.5 
Cf. Annexe 2 : «

étude.  

Les méthodologies détaillées sont présentées en annexe de ce rapport pour chacun des groupes étudiés. 

Méthodes utilisées pour établir l'état initial - Généralités 

Thématique Description sommaire 

des habitats naturels, de la flore 
et des zones humides 

Habitats 
permettant le rattachement aux habitats naturels semi-naturels ou artificiels listés 
dans les référentiels utilisés (CB, Eunis, PVF, Natura 2000). 
Flore : un passage au printemps

Zones humides : Identification des habitats humides sur le critère végétation et 

des mollusques, crustacés et 
poissons 

Pas de 
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Thématique Description sommaire 

des insectes 
Inventaire à vue et capture au filet avec relâché immédiat sur place pour les espèces 
à détermination complexe. Expertises ciblées sur les papillons de jour, les libellules et 
demoiselles, les orthoptères (criquets, grillons et sauterelles) et les coléoptères 
saproxylophages (se nourrissant de bois mort) 

des amphibiens 
Repérage diurne des milieux aquatiques favorables. 
Recherche visuelle diurne des individus adultes ou des larves en milieux aquatique et 

soigneusement remises en place. 

Méthodes utilisées pour les 
reptiles 

Inventaire à vue des individus en phase de thermorégulation ou en soulevant les 
différentes caches (planches, tôles, bâches ), soigneusement remises en place. 

Méthodes utilisées pour les 
oiseaux 

10mn en période de nidification.  
Inven  et transects) et recherche des 
stationnements  

des mammifères terrestres 
 

excréments, poils ). 

des chiroptères 
Pose de deux enregistreurs automatiques SM4Bat pour un total de 6 nuits 

. 

 
 
Etude de la faune (passages mutualisés) : la météo partiellement pluvieuse des deux premiers 

spécifiquement aux amphibiens n   
 
Etudes des chiroptères : lors du passage été, la météorologie . 

 
Tous les groupes de faune avec présence potentielle ont été prospectés (mammifères y compris chiroptères, reptiles, 
amphibiens, avifaune et passage spécifique entomofaune). Dans la mesure où les études ne se sont pas réalisées sur un 
cycle biologique complet (année complète), les inventaires ne peuvent pas être considérés comme totalement exhaustifs, 
mais donnent une représentation  au vu du contexte. 
 

prospections est jugée suffisante. Dans  cas par cas », les investigations et la période 
couverte par les inventaires, au vu de la bibliographique disponible, paraissent suffisamment robustes. 

 immédiate à différentes dates, dans des conditions 
rels 

locaux et de leur richesse spécifique. 

1.3.6  

1.3.6.1 tat initial 

 insectes, 

diate. 

. Ces tableaux traitent uniquement des espèces 
remarquables, de manière individuelle ou collective via la notion de «  ».  

Note importante 
espèces constituant un enjeu écologique local. 
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1.3.6.2 Évaluation des enjeux écologiques 

Cf. annexe 3 : « Synthèse des documents de référence pour la définition des statuts de rareté ou menaces » 

bitat 
 

 
tels que les statuts de rareté/  

présente expertise (Cf. Annexe III). 
Les listes de pro

 

e évaluation.  

présente expertise (Cf. Annexe 3). 

1.3.6.2.1.  

x écologiques est réalisée en deux étapes : 

1) Enjeu spécifique intrinsèque que représente un habitat ou une espèce. Il est 
le résultat du croisement des statuts officiels de menace des espèces  ou listes rouges - 

CN) qui classe 
chaque habitat, espèce ou sous-espèce parmi onze catégories. A ce jour, la plupart des groupes taxonomiques 

 voire même ont déjà fait 
aluations  tandis que toutes les régions sont dotées ou se dotent peu à peu de listes rouges évaluées à 

n 
logiques globaux des espèces. 

 

Le diagramme suivant présente le résultat du croisement des différentes catégories de menace aux échelles nationales 
spécifique :  

 
 

 
Liste rouge régionale 

   

  
LC NT VU EN CR 

  Niveaux 
 spécifique 

Li
st

e 
ro

ug
e 

na
tio

na
le

 LC 
       Majeur 

NT 
       

Très fort 

VU 
       

Fort 

EN 
       

Moyen 

CR      
  

Faible 

 

 

2) Enjeu contextualisé spécifique défini précédemment peut  ou non  
aire 

.  

Ce 
et sur les connaissances les plus récentes relatives aux habitats t espèces. Il peut notamment être basé sur les critères 
suivants : st , l

, r
 

 
  : 



 

 

   

  Contexte du projet et aspects méthodologiques 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

 Enjeu négligeable 
 ou du fait du caractère très 

 

 Enjeu nul : une composante de la biodiversité locale ne pouvant être nulle, ce terme est réservé aux taxons exotiques 
ou aux habitats anthropiques. 

 

 

 
 

Majeur 

Très fort 

Fort 

Moyen 

Faible 

Négligeable 

Nul 

 

1.3.6.2.2. Représentation cartographique des enjeux  

 
Une cartographie de synthèse des enjeux écologiques est réalisée. 

 : 

 Du  ; 

 De  ; 

 Du  ; 

 De  ; 

 De  

 
Dans le cas général, lorsque plusieurs espèces utilisent la même 
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2 

 

2.1  

2.1.1  
 Plaine de Saône et de la Bresse 

vaste couloir alluvial nord-sud, concernant les régions Franche-
Haute-Saôn
comprend ainsi les plaines alluviales de la Saône et du Doubs) ainsi que la région dite de la « Bresse ». 
Les activités pratiquées au sein de cet
cultures très diversifiées et des prairies bocagères relativement importantes. On y retrouve également des massifs forestiers 
feuillus importants. 
 
Appartenant exclusi  m. Les formations 
géologiques qui en constituent le substrat actuel sont entièrement formées de matériaux détritiques, accumulés depuis le 

déposés essentiellement en contexte lacustre, palustre ou par transit fluvial. Le Pliocène, 

issent en terrasses (Villafranchien, haute-terrasse de Saint-Cosme) et sont 
constituées de marnes, de sables et de limons de couverture. 
 
Largement dominée par les alluvions récentes (Quaternaire) ainsi que par les marnes plio-quaternaires ou "marnes de 
Bresse" (Miocène Pliocène), cette zone possède une perméabilité variable (moyenne à imperméable) permettant 

 
Les sols de la Plaine de la Saône et de la Bresse dépendent de phénomènes intense

 : la texture, à dominante argileuse, devient limono-sableuse à 
sableuse dans certains secteurs amont et aval. Sur les terrasses et le plateau plio-quaternaires, lessivage et hydromorphie 

 
le degré de lessivage, les sols observés sont des redoxisols luviques (sols hydromorphes) ou des LUVISOLS rédoxiques 

 
 

se, affluent de rive droite du Meuzin qui se jette dans la Saône. 
e de la Saône. 

 
Les parcelles sont assises sur des limons argileux (p-IV) plus ou moins épais, reposant sur des marnes dites « Marnes de 
Bresse  
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Figure 4 : immédiate (source : Géoportail, BRGM) 

 
Le site présente un relief quasiment plat. On relève toutefois des variations micro topographiques contrastées au sein des 
parcelles cultivées
progressivement vers une zone sommitale transversale pour redescendre régulièrement vers les zones bâties. Une cassure 
topographique de faible dimension (baissière), juste avant le bourrelet sommital, affecte la pente. 

 
 

 

 

 
Parcelle cultivée  

 

Jachère  
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2.1.2 
 

Cf. Carte : « Zonages réglementaires du patrimoine naturel » 
Cf. Carte : «  » 

 

administratifs Bourgogne-
Franche-Comté ». La DREAL dispose en effet d'une base de données des différentes zones de protections et d'inventaires 
présentes sur les communes, et propose un rendu cartographique de ces différents éléments (voir carte page suivante). Sur 
le territoire de Levernois, il n'y a présence d'aucune zone d'inventaire ou de protection. 
 
Les données administratives concernant les milieux naturels, le patrimoine écologique, la faune et la flore sont principalement 
de deux types :  

 Les zonages réglementaires du patrimoine naturel qui correspondent à des sites au titre de la législation ou de la 
réglementation en vigueur dans lesquels les interventions dans le milieu naturel peuvent être contraintes. Ce sont les 
sites du réseau européen Natura 2000, les arrêtés préfectoraux de protection de biotope, les réserves naturelles 
nationales et régionales  

 

bles 
écologiquement cohérents et ZNIEFF de type I, secteurs de plus faible surface au patrimoine naturel remarquable) ou 

 

(ex. : Parcs Naturels Régionaux  PNR) ou à des secteurs gérés en faveur de la biodiversité (Espaces Naturels Sensibles, 
sites des Conservatoires des Espaces Naturels, sites du Conservatoir  
 

précisant pour chacun :  

  

 Sa localisation , 
 ; 

 L  

 
 
Huit zonages régle  : 

 Une Zone de Protection Spéciale (ZPS) désignées au titre de la directive européenne 2009/147/CE « Oiseaux » ; 

 Une Zone Spéciale de Conservation (ZSC) désignés au titre de la directive européenne 92/43/CEE « Habitats / faune 
/ flore » ; 

 Six sites classés au titre du patrimoine naturel. 
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 Sept une de type II et six de type I ;  

 Une Zone Importante pour la Conservation des Oiseaux (ZICO) ; 

 Quatorze . 

 
Aucun autre zonage du patrimoine naturel  .   
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Z  

Type de zonage Code Intitulé Distance à l'aire 
d'étude éloignée 

Zonages réglementaires 

ZPS FR2612001 Arrière-Côte de Dijon et de Beaune 
 

18/01/2005 
Opérateur : Office national de Forêts 

4,5 km  
Au nord-ouest 

ZSC 
 

FR2600973 Les habitats naturels de l arrière-côte de Beaune 
 
Date de proposition de pSIC : 31/12/1998 

ZSC : 29/10/2014 
Opérateur : Conservatoire d'Espaces Naturels de 
Bourgogne 

5 km  
Au nord-ouest 

Site classé SC_21_027 Promenade des Buttes à Beaune 4 km au nord-ouest 

Site classé SC_21_045 Parc de la Bouzaise à Beaune 4 km au nord-ouest 

Site classé SC_21_031 Platanes boulevard du Maréchal Foch à Beaune 3 km au nord-ouest 

Site classé SC_21_028 Platane près de l'Hôtel-Dieu à Beaune 3 km au nord-ouest 

Site classé SC_21_030 Marronnier de la source de l'Aigue à Beaune 4 km au nord-ouest 

Site classé SC_21_051 Côte méridionale de Beaune  

Zonages d'inventaires 

ZNIEFF 1 260030205 Beaune 3 km au nord-ouest 

ZNIEFF 1 260012287 Coteaux de Pommard 5 km au nord-ouest 

ZNIEFF 1 260030273 Gravieres de Corcelles-les-Arts et de Tailly 4,5 km au sud-ouest 

ZNIEFF 1 260014814 Vallée de la Dheune 5 km au sud 

ZNIEFF 1 260030272 Mares de l'ormée combe 5,5 km au sud-est 

ZNIEFF 1 260005940 Cote au sud-est de Beaune  

ZNIEFF 2 260015005 Côte de Beaune 5 km ouest 

ZICO 00275 Arrière-côte de Dijon et de Beaune 4 km ouest 
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Carte 2 : zonages règlementaires du patrimoine naturel 
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Carte 3 : zonages  du patrimoine naturel 
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2.1.3  
 
 
Huit zonages réglementaires , dont une Zone de Protection Spéciale (ZPS) et une 
Zone Spéciale de Conservation. Les autres zonages règlementaires correspondent à des sites classés sur la commune de 
Beaune.  
Vingt-deux  du pa , dont six Zones 

une de type II
pour la Conservation des Oiseaux (ZICO). Le
et régionales sur les zones humides.  la présence du lac de Montigny et de la 
piscine naturelle dans la commune de Montagny-lès-Beaune à 2 km. 
 

-côte viticole de Beaune.  
Seuls quelques sites classés sont présents à la marge au sein de la commune de Beaune, mais aucun sur la commune de 

 
 
Les différents sites Natura 2000 situés à proximité de Levernois concernent des secteurs de falaises (Arrière-Côte de Dijon 
et de Beaune, côte et arrière-côte de Beaune). Ces sites sont très différents du paysage que l'on rencontre sur Levernois, 
commune plane, peu boisée, en grande partie agricole et urbanisée (village, zones d'activités, autoroute, golf). Levernois est 
dissociée et sans relation notable ou particulière avec les sites Natura 2000 ou les autres zonages du patrimoine naturel. 
 

 aucun zonage du patrimoine naturel. La commune de Levernois est sans 
relation notable avec ces différents zonages
(autoroute et constructions tertiaires). 
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2.2  

Remarque importante : un habitat naturel est une zone terrestre ou aquatique se distinguant par ses caractéristiques 
-

qui constitue 
ensettiti et al., 2001).  

Malgré cela, les termes « habitat naturel », couramment utilisés dans les typologies et dans les guides méthodologiques sont 
retenus ici pour caractériser les végétations par souci de simplification.  

2.2.1  
Cf. Carte : « Habitats naturels » 
Cf. Annexe 2 : «  

2.2.1.1 Analyse bibliographique 

Aucune donnée bibliographique (f
immédiate 
immédiate semble occupée majoritairement par des c
station-  

2.2.1.2 Habitats présents immédiate 

 
et anthropiques immédiate. Plusieurs grands types de milieux 

y sont recensés : 

 Habitats ouverts et semi-ouverts (2,47 ha, 20,86 % ) ; 

 Habitats anthropiques (9,36 ha, soit 79,14 % ). 

 

Cinq grands  : culture, prairie améliorée, haie, friche et zone 
rudérale. A la marge, un petit fossé de drainage séparant les deux parcelles cultivées se notifie. 
 

 sont présentés ci-après. 

2.2.1.2.1. Cultures céréalières 

ures intensives sont identifiées sous le 
« Monocultures intensives ». 

2.2.1.2.2. Prairie améliorée 

e 
prairie de à faible diversité spécifique, très enrichie en graminées. Ce type de prairie est identifiée sous le code EUNIS E2.61 

 Prairies améliorées sèches ou humides ». Elle est développée sur des remblais récents. 
Un relevé de végétation a été réalisé dans cet habitat, dont la composition herbacée totalement artificielle ne permet pas de 
le rattacher à la classification phytosociologique usuelle. 

2.2.1.2.3. Friche 

 Une orthophotograhie (Google Earth) de 2016 la montre 
x 

étaient achevés. 
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Figure 5 : aspect de la parcelle ZA0121 entre 2011 et 2020 (source Google Earth) 

Quatre relevés de végétation ont été réalisés au sein de la friche (n°575 à 578). 

 
s 

 
hygrophile avec la présence de Jonc diffus (Juncus effusus) et de Laîche hérissée (Carex hirta), deux espèces hygrophiles 
couvrant plus de 50 % du couvert végétal. 

« Friches non inondées avec communautés rudérales annuelles ». Cet 
habitat ne présente pas de statut particulier. Pour la partie humide, celle- « Friches 
inondées avec communautés rudérales annuelles ». 

2.2.1.2.4. Haie  

 
s 

de Gaulle.  
Une haie pure de Prunellier (Prunus spinosa) longe l . Ce type de 
haie 

 ». Seules les haies de Prunellier sont rattachées à une classification phytosociologique. 

Année 2011 Année 2016

Année 2018 Année 2020

ZA0121 ZA0121

ZA0121
ZA0121
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2.2.1.2.5. Zone rudérale 

Sous cette appellation, sont décrit 
s enherbées rudérales  Elles 

 

de place à la végétation spontanée. 

11 hectares environ, est composée essentiellement de grandes cultures, 
 routier). 
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Carte 4 : habitats naturels et anthropiques immédiate (fond de carte orthophotographie IGN libre de droit)
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2.2.1.3 Statuts et enjeux écologiques des habitats naturels 

Le 
superficie / le  
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Statuts et enjeux écologiques des habitats naturels présents dans l'aire d'étude immédiate 

Libellé de 

naturel 

Rattache-
ment 
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Enjeu 
spécifique 

Description, état de 
conservation et 

surface / linéaire dans 

immédiate 

Enjeu 
contextualis

é 

Habitats ouverts, semi-ouverts 

Communautés 

rudérales 

/ 87.1 E5.12 / NC - - / Faible 0,82 ha / 6,99% 

Etat de conservation 
non évaluable 

Non 
évaluable 

(zone 
inaccessible) 

Friches non 
inondées avec 
communautés 
rudérales 
annuelles 

/ 87.1 I1.52 / NC - - / Faible 
ancienne culture 
intensive avec des 
espèces rudérales très 
communes 
0,79 ha / 6,66% 
Etat de conservation non 
évaluable 

Négligeable 

Haie, 
alignement 

bosquet 
Plantations 
ornementales et 
paysagères 

Pruno 
spinosae - 
Crataegetu
m Hueck 
1931 pour 
partie 

84 FA / NC - - / Faible 0,42 ha / 3,57% 
Etat de conservation 
non évaluable 

Négligeable 

Friches 
inondées avec 
communautés 
rudérales 
annuelles  

/ 87.1 I1.54 / p - - / Faible 
ancienne culture 
intensive dans un 
contexte humide. Jonc 
diffus abondant. 
0,22 ha / 1,89% 
Etat de conservation non 
évaluable 

Faible 
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Enjeu 
spécifique 

Description, état de 
conservation et 

surface / linéaire dans 

immédiate 

Enjeu 
contextualis

é 

Prairie 
améliorée 
sèche 

/ 81.1 E2.61 / NC - - / Faible 0,21 ha / 1,75% 

Etat non évaluable 

Faible 

Habitats anthropisés 

Cultures 
 
  

/ 82.11 I1.1 / NC - - / Faible Grandes cultures de 
céréales sans marge de 
végétation et sans 
espèces messicoles  
9,14 ha / 77,4% 
Etat de conservation non 
évaluable 

Négligeable 

non salée en 
partie artificiel 
 
 

/ 89.2 J5.41 / p - - / Faible Fossé de drainage 
superficiel. 
0,07 ha / 0,68% 
Etat de conservation non 
évaluable 

Négligeable 

Bâtiments / 86 J1 / NC / / / Nul 0,0198 ha / 0,17% 

Etat non évaluable 

Non 
applicable 

Réseau de 
transport 

/ 86 J4 / NC / / / Nul 0,1057 ha / 0,90% 

Etat non évaluable 

Non 
applicable 

Déchets 
industriels 

/ 86.42 J6.5 / NC / / / Nul 0,0128 ha / 0,11% 

Etat non évaluable 

Non 
applicable 

 
ement du référentiel régional (Culat, Mikolajczak & Sanz, 2016) ou aussi des typologies CORINE Biotopes (Bissardon, Guibal & Rameau, 1997) ou EUNIS 

(Louvel et al.,  
Rattachement phytosociologique - et al., 2004) et du Catalogue des 
végétations de la région Bourgogne (CBNB, 2019). 
Typologie CORINE Biotopes : typologie de description et de classification des habitats européens (Bissardon, Guibal & Rameau, 1997). 
Typologie EUNIS : typologie de description et de classification des habitats européens (Louvel et al., 2013). 
Typologie Natura 2000 013), dont certains prioritaires dont le code Natura 2000 est alors  

 : « H. » pour humides ; « pro parte / p. » pour potentiellement ou partiellement humides ; « NC » pour non-caractéristiques.  
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Friche non inondée 

 

 
Bande enherbée et arbres alignés le long du 

 
 

 
Fragment de haie de peupliers de culture en 

arrière-plan 

 
Friche inondée 

Jonchaie au sein de la friche 
 

 
Prairie à Dactyle et Ivraie 

 

 
Haie de Prunellier 

Habitats ouverts et semi-ouverts sur l'aire d'étude immédiate 



 

 

   

  État initial des milieux naturels, de la flore et de la faune 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

 
Cultures 

 
 

 

 

Fossé drainant peu profond isolant la culture de blé 
gauche) 

 

 

  

Buse évacuant le trop plein du fossé vers un petit ru 
non pérenne 

Habitats anthropiques sur l'aire d'étude immédiate 

 

2.2.1.4 Bilan concernant les habitats et enjeux associés 

(grandes cultures 
céréalières) et de friches, dans le système alluvial de la Bouzaise  (friches inondées avec 
communautés rudérales annuelles) peuvent être considérées comme des zones humides pro-parte, mais ne révèlent aucune 
patrimonialité.  

Les enjeux contextualisés concernant les habitats  sont en majorité négligeables, à faibles 
au niveau de la friche inondée et de la prairie. 
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2.2.2  
Cf. Annexe 2 : «  »  
Cf. Annexe 4 : «  » 

2.2.2.1 Analyse bibliographique 

Les recherches bibliographiques et les consultations menées auprès de divers organismes (Conservatoire botanique national 
. En particulier, aucune espèce protégée 

et/ou patrimoniale (espèces déterminantes ZNIEFF, espèces menacées et inscrites en liste rouge régionale) ne sont 
.  

2.2.2.2  

Au cours des investigations botaniques, 43  (liste complète 
en Annexe 4).  

 
 

figurant sur liste rouge. 
-chimie dans ce secteur. 

 
De même, aucune espèce exotique envahissante  
 
 

immédiate est faible compte tenu du contexte très agricole du secteur. En effet, elle 
est liée à la faible  . Aucun 
messicoles) aux cultures . 

2.2.2.3 Bilan concernant les espèces végétales et enjeux associés 

43 -ci,  aucune espèce 
remarquable relevée. 
 

 Les enjeux floristiques sont faibles à 
 



État initial des milieux naturels, de la flore et de la faune VALORIPOLIS 

2.2.3 
Cf. Annexe 2 : «  » 
Cf. Annexe 5 : « aire  » 
Cf. Carte : « Zones humides » 

2.2.3.1 Analyse bibliographique 

 se situe dans une matrice très agricole et anthropisée, entre monocultures 
intensives et zones urbanisées. Le secteur semble peu propice à la découverte de zones humides.  

La DREAL Bourgogne-Franche-  ha sur la région, 
dans le cadre de son SRCE. Sur le territoire de Levernois, la DREAL n'a pas identifié de zones humides. Conformément au 
principe défini dans le SDAGE de ne plus voir diminuer les superficies des zones humides, il convient de se pencher sur 
l'éventuelle présence de zones humides inférieures à un hectare, notamment au voisinage des zones urbanisées. 

s la cartographie des milieux potentiellement humides de 
 : 

Figure 6 : milieux potentiellement humides (source : Agrocampus Ouest) 

-lès-Beaune avec son lac et la piscine « naturelle ». 

Seul un inventaire de terrain permettra de statuer sur la présence réelle ou non de zones humides sur le site. 

2.2.3.2 Analyse du critère « végétation » 

ablie sur la base 
du contour des habitats identifiés selon la nomenclature Corine Biotopes (Bissardon, Guibal & Rameau, 1997) ou le Prodrome 
des végétations de France (Bardat et al., 2004). Elle a ainsi permis de différencier les habitats rêté du 24 juin 

er octobre 2009 : 

« H. » pour humides ; 

« pro parte / p. » pour potentiellement ou partiellement humides ; 

 « NC » pour non-caractéristiques de zone humide. 

Dans la majorité des cas, les habitats issus des tr
intégralité de justifier du caractère humide ou non humide de la zone considérée. La méthode a alors consisté à relever les 
espèces végétales spontanées présentes sur le site concerné en se 
du 24 juin 2008. 

aire 
 : 
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T es selon la réglementation  

Habitats 
Code 

EUNIS 

Prodrome des 

végétations de 

France 

Classification de 

(zone humide) 

Surface en ha 

Surface 

(ha) 

% du périmètre 

total 

Monocultures intensives I1.1 / NC 9,14 77,40 

rudérales 

Talus autoroutier 

E5.12 / 

NA 

Secteur non 

accessible 

0,83 6,99 

Friches non inondées avec 

communautés rudérales 

annuelles 

I1.52 / NC 0,79 6,66 

Haies, alignements 

bosquet 
FA 

Pruno spinosae - 

Crataegetum Hueck 

1931 pour partie 

NC 0,42 3,57 

Friches inondées avec 

communautés rudérales 

annuelles 

I1.54 / p 0,22 1,89 

Prairie améliorée sèche E2.61 / NC 0,21 1,75 

Réseau de transport J4 / NC 0,11 0,90 

complètement artificiels 
J5.41 / p 0,07 0,58 

Bâtiments J1 / NC 0,02 0,17 

Déchets industriels J6.5 / NC 0,01 0,11 

TOTAL    11,83 100% 

NC = Non Caractéristique, P = Pro parte, H = Humide, NA : Non Applicable 

 
Pour connaitre plus spécifiquement le détail des habitats, il convient de se référer au tableau « Statuts et enjeux écologiques 
des habitats naturels présents dans l'aire d'étude immédiate ». 
 
En complément, ont été différenciés : 

 Les zones aquatiques (pro parte/p. (A) : Zones en eau permanentes sans végétation sortant du cadre réglementaire 
des zones humides (article R.211-  ; 

 Les zones Non caractéristique (A)) : Végétation aquatique implantée en zone en eau permanente présentant des 
 

 Les zones imperméabilisées Non caractéristiques (I) où toute analyse de la végétation est impossible au même titre 
que la réalisation de sondages pédologiques ; 

 Les secteurs inaccessibles  
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es selon la réglementation 

 Superficie 
concernée (m²) % du périmètre total  

Humide 0 0 - 

Pro parte / p. 0,29 2,57 Réalisation de sondages pédologiques 

Pro parte / p. (A)  
Zone en eau 
permanente sans 
végétation 

0 0 

Insondable et en dehors du cadre réglementaire 
-108 du Code de 

définition des zones humides 

et canaux 

Non caractéristique 10,56 89,26 Réalisation de sondages pédologiques 

Non caractéristique (A)  
Végétation aquatique 
implantée en zone en 
eau permanente 

0 0 

Insondable  Analyse de la flore caractéristique 
Non concerné 

Non caractéristique (I) 
Zone imperméabilisées 
(route, chemin, parking, 
zone bâtie) 

0,14 1,18 

Insondable : zone anthropique imperméabilisée 

Inaccessible 0,83 6,99 
Conservé en enveloppe  : inventaires 
complémentaires à prévoir selon le projet final 

TOTAL 11,83 100  

 

À la suite des différentes analyses (habitats habitats humides 
(H) atteignent un recouvrement cumulé de 2,19 , les secteurs potentiellement humides (pro 
parte/p.) 2,57 %, et les végétations non caractéristiques à hauteur de 89,26 %. Seule une analyse des sols pourra 
statuer sur le caractère humide des végétations potentiellement humides et non caractéristiques. 

2.2.3.3 Analyse du critère « sol » (sondages pédologiques) 

Au total, 21 sondages pédologiques -parte et non 
caractéristiques. Les résultats des sondages pédologiques sont disponibles en annexe 5. 
 

21  

- 6 sondages peuvent être classés humides er octobre 2009. Ces sondages présentent des traces 
-  

- 15 
centimètres de sol. 
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Carte 5 : résultats des sondages pédologiques  (fond de carte orthophotographie IGN libre de droit) 
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2.2.4  
A la suite des différentes analyses (habitats, flore, sol), 0,53 ha  sont considérés comme 

er octobre 2009 précisant les 
critères de définition et de délimitation des zones humides en application des articles L. 214-7-1 et R. 211-108 du Code de 
l'environnement ; soit 4,  
 
Les matériaux issus des roches-mères et la topographie jouent un rôle prépondérant dans la présence et la distribution des 

 

intervient dans la distribution des catégories de sols. On note ainsi pour les zones de culture : 

 Sur le bourrelet qui traverse les parcelles de cultures, la présence de sols carbonatés (Calcisol, Calcosol), peu ou pas 
-réduction ; 

 Dans 
de Rédoxisols, sols hydromorphes (classe GEPPA Vb, Vd) ; 

 Dans le reste des c
plus haut du battement de nappe se situe à 50 cm de profondeur en moyenne (plus ou moins 5 cm). Les sols ne sont 
pas considérés comme hydromorphes (classe GEPPA IIIb, IIIc). 

 La culture est séparée en deux entités par un fossé récepteur superficiel sud-nord, qui draine partiellement la zone. 
Le fossé aboutit à une buse qui déverse le trop plein dans un petit ru non pérenne. Des sols hydromorphes se trouvent 
également au niveau du fossé. Dans la partie sud-est de la culture, le même type de système de drainage draine une 

 

 
Dans la zone de jachère, la parcelle est plane et on ne distingue pas de variations micro topographiques pouvant expliquer 
la répartition des sols à hydromorphie marquée. La parcelle montre dans sa partie centrale une végétation dominée par de 
grosses touffes de Joncs diffus. Les sondages réalisés dans cette zone accréditent la présence de cette végétation hygrophile 

-réduction intense à moins de 50 cm de profondeur et une nappe 
 étendue et les sols hydromorphes se classent dans les 

-
les catégories de sols hydromorphes (classe GEPPA IIIb). 
 

ées complémentaires sur le passé des parcelles inventoriées, la surface des zones humides 
recensées est estimée à 0,53 ha, soit 4,5  immédiate.  
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Carte 6 : zones humides identifiées sur les critères habitats et sols (fond de carte orthophotographie IGN libre de droit)
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2.3  

2.3.1  
Cf. Annexe 2 : «  » 
Cf. Annexe 4 : «  » 

2.3.1.1 Analyse bibliographique 

 
I  

le secteur étudié, seules les données récentes issues des fiches ZNIEFF 
immédiate ont été reprises et la consultation des données communales des communes concernées 

et attenantes sur le site de SHNA-OFAB. 
Une seule espèce patrimoniale et protégée est mentionnée sur ces communes : Coenagrion 
mercuriale). 

2.3.1.2 immédiate 

 
Vingt-et-une espèces cinq lépidoptères, treize orthoptères et trois 
immédiate. 
 

 : 
 

 Le cortège des milieux herbacés thermophiles avec la présence du Myrtil (Maniola jurtina), du Procris 
(Coenonympha pamphilus), du Collier-de-corail (Aricia agestis) et des deux phanéroptères ; 

  turquoise (Oedipoda 
caerulescens) ou le Caloptène italien (Calliptamus italicus), deux orthoptères ; 

 Le cortège frondicole ou des lisières avec la Leptophye ponctuée (Leptophyes punctatissima)  
(Pyronia tithonus). 

 

Trois espèces odonates en dispersion ont été observées sur site, sans enjeux. 

 

La richesse entomologique est faible et rend compte du contexte très agricole d immédiate 
aux odonates. 

2.3.1.3 Statuts et enjeux écologiques des espèces remarquables 

 
Aucune espèce recensée ni patrimoniale. 
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Milieu lié au cortège des milieux herbacés 
thermophiles 

Milieu lié au cortège des milieux 
frondicoles et lisières 

 
Milieu lié au cortège des 
milieux ras ou écorchés  

 espèces présentés 

 

2.3.1.4 Bilan concernant les insectes et enjeux associés 

présents localement étant limité, voire nul en période de reproduction. 

enjeu considéré comme négligeable pour les insectes. 
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2.3.2  
Cf. Annexe II : «  » 
Cf. Annexe IV : « aire  » 
Cf. Carte : « » 

2.3.2.1 Analyse bibliographique  

I  
A défaut d

 et la consultation des données communales de Levernois sur les sites 
ire National du Patrimoine Naturel (INPN), de la LPO et de la SHNA-OFAB. 

 
Deux postérieures ou égales à 2011) : le Crapaud 
calamite (Epidalea calamita) et le Triton alpestre (Ichthyosaura alpestris). 

2.3.2.2  

Aucune espèce été observée lors des inventaires de terrain. 

 Une espèce, non observée lors des inventaires de terrain, est  
. Il 

Crapaud calamite (Epidalea calamita), espèce pionnière qui fréquente les eaux peu profondes et ensoleillées. 
ans une variété importante de milieux (carrières, ornières dans les chemins, prairies ou zones 

. La petite zone de jachère inondée est potentiellement favorable  ainsi que le 
 au nord-ouest du site 

en pages suivantes). Espèce connue sur la commune (source : SHNA-OFAB, 2016). 

 
ai

immédiate.  

La richesse batrachologique est faible (5 % des espèces connues dans la région), compte tenu du contexte anthropisé et 
agricole  et de la faible disponibilité de milieux aquatiques favorables à la reproduction des 
amphibiens. 

2.3.2.3 Statuts et enjeux écologiques des espèces remarquables 

Le tableau suivant précise, pour chaque espèce remarquable identifiée ses statuts réglementaires et/ou de patrimonialité, 
 

contextualisés.  
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Statuts et enjeux écologiques des amphibiens remarquables présents  

Nom vernaculaire 
Nom scientifique 

Statuts 
réglementai

res 
Statuts patrimoniaux 

Enjeu 
spécifiq

ue immédiate Enjeu contextualisé 
E

ur
op

e 

F
ra

nc
e 

LR
N

 

LR
R

 

D
ét

. 
Z

N
IE

F
F

 

N
iv

ea
u 

de
 

ra
re

té
 

Espèces patrimoniales et/ou réglementées 

Crapaud calamite 
Epidalea calamita 

An. 
IV Art. 2 LC NT DZ RR Moyen 

Espèce pionnière et fouisseuse appréciant les habitats ouverts et ensoleillés à 
substrat meuble et à 
sites très anthropisés comme les friches, carrières, chantiers, également peu 
végétalisés
de carrière, flaque, ornière inondée, bras Bien que non 
observé, une petite population est possible et pourrait venir se reproduire dans 
la jachère inondée lorsque celle-ci est assez humide pour offrir des sites de 
ponte. Une autre petite zone humide est présente en limite extérieure 

immédiate juste au sud du McDonalds. itat terrestre est également 
possible sur l immédiate, aux abords de cette jachère inondée ainsi 
que du reste de la jachère, plus sèche. Elle est cependant composée de 
végétation herbacée haute et de buissons sur la partie sèche, ce qui ne 

, sa 
présence sur la commune fait écarter sa présence, 
même ponctuelle.  

Faible à moyen 

Espèces exotiques envahissantes 

Aucune  Nul 

Légende : 

 An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
 08 janvier 2021 : protection des individus et de leurs habitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre reptiles et amphibiens de France métropolitaine (UICN France, MNHN, SHF, 2015, 2016) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure.  
 Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour la modernisation des ZNIEFF en Bourgogne (DREAL, 2012). 
 Niveau de rareté Sirugue & Varanguin, 2012) : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez commun ; C : commun ; CC : très commun. 
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Crapaud calamite 

 

 
Habitat humide favorable pouvant également servir de 

 

 

 
Habitat terrestre favorable 

Amphibiens remarquables pouvant être potentiellement présent sur l'aire d'étude immédiate (photo non prise sur site) et habitats favorables 
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2.3.2.4 Bilan concernant les amphibiens et enjeux associés  

1 , est considérée comme potentiellement immédiate bien qu elle n a pas 
été vue. Le Crapaud calamite est remarquable et protégée
immédiate concernent la jachère inondée au sud-ouest, 

la 
 Les autres milieux ne sont pas utilisés par les amphibiens.  globalement 

faible à localement faible à moyen (au niveau de la jachère enfrichée). 

 

Carte 7 : Amphibiens patrimoniaux et/ou protégés  
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2.3.3  
Cf. Annexe II : «  
Cf. Annexe IV : «  » 
Cf. Carte : « » 

2.3.3.1 Analyse bibliographique 

I  

des fiches ZNIEFF  et la consultation des données communales de Levernois sur les sites 
, de la LPO et de la SHNA-OFAB. 

 
Une seule espèce de reptile est mentionnée sur cette commune (données postérieures ou égales à 2011) : le Lézard des 
murailles (Podarcis muralis). 

2.3.3.2  

. 

 Une espèce, non observée lors des inventaires de terrain, est  
tte espèce, il 

Lézard des murailles (Podarcis muralis). Cette espèce ubiquiste, e à tous types de milieux secs. Elle 
est connue sur la commune (source : SHNA-OFAB, 2018) dans des habitats similaires. 

 

La richesse herpétologique est faible (7 % des espèces connues dans la région) compte tenu du contexte urbanisé et agricole 
  Seulement la jachère et les 

petite te. 

2.3.3.3 Statuts et enjeux écologiques des espèces remarquables 

Le tableau suivant précise, pour chaque espèce remarquable identifiée ses statuts réglementaires et/ou de patrimonialité, 
 et les ni

contextualisés.  
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Nom vernaculaire 
Nom scientifique 

Statuts 
réglementaires Statuts patrimoniaux 

Enjeu 
spécifique immédiate 

Enjeu 
contextualisé 

E
ur

op
e 

F
ra

nc
e 

LR
N

 

LR
R

 

D
ét

. 
Z

N
IE

F
F

 

N
iv

ea
u 

de
 

ra
re

té
 

Espèces patrimoniales et/ou réglementées 

Lézard des murailles 
Podarcis muralis An IV Art. 2 LC LC - CC Faible 

Le Lézard des murailles est un des reptiles les plus communs de France 
et de Bourgogne. Son adaptabilité à un grand nombre de milieux secs, 
aussi bien urbains que ruraux lui offre la possibilité de fréquenter une 

immédiate sont 

que les zones à végétation plus sèche autour sont favorables. En 
 rapprochée qui 

est totalement cultivée et donc peu favorable.  

Faible 

Espèces exotiques envahissantes 

Aucune  .  Nul 

Légende : 

 An. IV : espèces inscrites aux annexes IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
  : protection des individus et de leurs habitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre reptiles et amphibiens de France métropolitaine (UICN France, MNHN, SHF, 2015, 2016) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 Niveau de rareté Sirugue & Varanguin, 2012) : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez commun ; C : commun ; CC : très commun. 
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Lézard des murailles 

 
Habitat favorable 

Reptiles remarquables sur l'aire d'étude immédiate (photo non prise sur site) et habitats favorables 
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2.3.3.4 Bilan concernant les reptiles et enjeux associés 

Une espèce de reptile est considérée , cette espèce est remarquable et protégée. 
immédiate concernent les abords des parties anthropisées en limite 

immédiate. Les autres milieux ne sont pas utilisés par les reptiles. 
possibles dans les bâtiments et sous les haies notamment. nc faible.  
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Carte 8 : Reptiles patrimoniaux et/ou protégés  
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2.3.4  
Cf. Annexe II : «  
Cf. Annexe IV : «  » 
Cf. Carte : « Oiseaux patrimoniaux et/ou protégés » 

2.3.4.1 Analyse bibliographique 

I  
es, sur le secteur étudié, seules ont été reprises les données récentes issues 

 et la consultation des données communales de Levernois sur les sites 
 (INPN), de la LPO et de la SHNA-OFAB. 

 
Les données bibliographiques montrent que 46 espèces sont connues sur la commune, toutes périodes confondues. Dont 

13 sont patrimoniales (données postérieures ou égales à 2011) (source 
LPO, INPN, OFAB)  notamment 
(Alauda arvensis), le Chardonneret élégant (Carduelis carduelis), le Faucon crécerelle (Falco tinnunculus), le Serin cini 
(Serinus serinus Carduelis chloris). Les autres espèces citées, à savoir, Aquila 
fasciata), le Busard Saint-Martin (Circus cyaneus), le Gobemouche gris (Muscicapa striata), la Grande Aigrette (Ardea alba), 
la Huppe fasciée (Upupa epops), le Martin- Alcedo atthis), le Milan noir (Milvus migrans), le Pic épeichette 
(Dendrocopos minor) ou sont observées immédiate. 

2.3.4.2 Espè  

2.3.4.2.1. En période de reproduction  

19 immédiate :  

 17 espèces ont été observées lors des inventaires de terrain : 

 13 immédiate ; 
 4 espèces non nicheuses mais utilisant le site en transit ou en alimentation ; 

 2 espèces patrimoniales non observées lors des inventaires de te aire 
immédiate 

de ces espèces : 

 Alouette des champs (Alauda arvensis) : hôte typique des milieux ouverts, cultivés ou non, elle niche et se nourrit 
dans ces endroits, qui sont présents sur le site avec la parcelle cultivée. Ces milieux sont présents au niveau de 

immédiate. Espèce connue sur la commune dans des habitats similaires (SHNA, 2013, LPO, 2013). 
t 

 
 Serin cini (Serinus serinus) : le serin recherche des endroits ensoleillés et secs alternants entre arbres, buissons 

et zones de végétation plus rase pour se nourrir. immédiate 
Espèce connue sur la commune (LPO, 

2019)  
 

immédiate.  

2.3.4.2.2. En période internuptiale / hivernale  

20 

 effectifs nordiques viennent renforcer ceux déjà présents) : 

 1  ; 

 8 espèces  

 
 est présentée en annexe 4. 

La richesse avifaunistique est faible compte tenu du la petite taille du site et de la faible diversité de milieux disponibles. 
En effet, elle est liée surtout à la petite parcelle en jachère qui attire une assez grande proportion des espèces. Cette zone 
va servir de lieu de nidification aux espèces appartenant aux cortèges des milieux semi-ouverts. Les observations de nichées 

-ci ainsi que la concentration des autres 
immédiate. Elle peut également servir de zone de halte pour certaines 

-grièche à tête rousse (Lanius senator). 
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aire d  

Nom 
vernaculaire 

Nom 
scientifique 

Statuts 
réglementai

res 
Statuts patrimoniaux 

Enjeu 
spécifique  Enjeu 

contextualisé 
E

u
ro

p
e 

F
ra

n
ce

 

L
R

N
 

L
R

R
 

D
ét

. 
Z

N
IE

F
F

 

N
iv

ea
u

 
d

e 
ra

re
té

 

Cortège des milieux boisés : 5 espèces 

 
Chloris chloris - Art. 3 

LRN : VU 
LRP : NA 
LRH : NA 

LC - CC 

Fort 

En période de reproduction : 
Comme les autres espèces du genre Carduelis, il lui faut une alternance 

nid dans les arbres et la recherche de nourriture dans les parties à végétation 

la jachère sont intéressants. Les zones de végétation basse de la jachère sont 
des zones de recherche de nourriture. 
2 individus ont été observés dans les arbres proche du McDonalds, un en mai et 
un en juillet, peut-être le même individu car les observations ont eu lieu très 

 

Fort 

Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 
 et 

milieux ouverts et semi-ouverts 
période.  

Faible 

Serin cini 
Serinus serinus - Art. 3 

LRN : VU 
LRP : NA 
LRH : NA 

DD - CC 

Fort 

En période de reproduction : 
Le Serin est une espèce appréciant les endroits chauds et exposés au soleil. 
Des zones herbacées parsemées de buissons et de grands arbres sont 
recherchées pour la nidification. Ces éléments sont réunis sur le site, 
notamment sur la jachère et autour.  

 : 2019) et 
 

Moyen 

Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 
Espèce non rencontrée sur le site en dehors de la période de nidification. On peut 

 
 

Faible 
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Faucon crécerelle 
Falco tinnunculus - Art. 3 

LRN : NT 
LRP : NA 
LRH : NA 

LC - CC 

Moyen 

En période de reproduction : 

arbres, 
falaises ou bâtiments pour nicher et des zones ouvertes où il chasse. Des vieux 
nids de corvidés sont souvent utilisés. 
1 individu survolant le site a été observé en juillet. La parcelle agricole et les 
grands arbres sont des endroits potentiellement intéressants pour la chasse 

 Espèce non nicheuse 
 

Faible 

Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 

internuptiale. Les milieux ouverts et semi-
 

Faible 

Milan noir 
Milvus migrans 

An. 
I Art. 3 

LRN : LC 
LRP : NA 
LRH : NA 

LC - C 

Faible 

En période de reproduction : 

dans un  
1 individu 

-
 immédiate. 

Faible 

Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 

période de reproduction. Le Milan noir est une espèce migratrice qui ne sera pas 
mars 

Négligeable 

Autres espèces du cortège des milieux boisés (1 espèce) : Faible 1 espèce non nicheuse et non protégée : Pigeon ramier (Columba palumbus),  Faible 

Cortège des milieux semi-ouverts : 8 espèces  

Chardonneret 
élégant 
Carduelis 
carduelis 

- Art. 3 
LRN : VU 
LRP : NA 
LRH : NA 

VU - CC Très fort 

En période de reproduction : 
Espèce des milieux semi-ouverts composés à la fois de zones avec une 
végétation herbacée et riche en graines et des zones boisées ou des haies et 

n du nid. 

Fort 
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en vol 

agricole peut également être intéressante lors de la recherche de nourriture. Les 

construction du nid. La faible population observée sur le site et son contexte 
 

Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 

ouverts et semi-
durant la période internuptiale et hivernale.  

Faible 

Pie-grièche à tête 
rousse 
Lanius senator 

- Art. 3 
LRN : VU 
LRP : NA 
LRH : NA 

NT DZ AR 

Fort 

En période de reproduction : 
Elle recherche les endroits secs et ensoleillés ave de la végétation basse 

bord 
des chemins et dans les vergers mais évite les milieux humides. 
La partie sèche de la jachère peut être accueillante pour la reproduction mais le 
seul individu observé lors du 1er nd. Au vu des 

immédiate. 

Moyen 

Faible 
En période internuptiale et / ou hivernale : 

 Négligeable 

Linotte 
mélodieuse 
Carduelis 
cannabina 

- Art. 3 
LRN : VU 
LRP : NA 
LRH : NA 

LC - CC Fort 

En période de reproduction : 

cultivés ou en prairies de fauche ou pâturages. Il faut cependant des buissons ou 
arbres à proximité où elle installe son nid. 
5 individus ont été observés sur le site, au niveau de la jachère. 1 mâle chanteur 
parmi ces individus, les autres des femelles et/ou mâles silencieux. 

e possède buissons et végétation 
basse ainsi que la proximité avec la parcelle cultivée qui est une source de 
nourriture abondante. 

Fort 
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       Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 

reproduction. Les habitats ouverts et semi-ouverts lui sont cependant favorables 

période internutpiale et/ou hivernale à raison de quelques petits groupes 
 

Faible 

Tarier pâtre 
Saxicola rubicola 

- Art. 3 
LRN : NT 
LRP : NA 
LRH : NA 

LC - CC 

Moyen 

En période de reproduction : 
Le Tarier pâtre fréquente les zones rurales agricoles, le bocage et les zones 
cultivées parsemées de buissons et haies dans lesquels il peut donc installer son 
nid et chasser à proximité. 
2 mâles chanteurs ont été observés au mois de mai et une famille avec 3 jeunes 
et 1 adulte au mois de juillet. Toutes sur la jachère. Cette dernière est la plus 

 

Moyen 

Faible 
En période internuptiale et / ou hivernale : 
Espèce non rencontrée sur le site en dehors de la période de reproduction. Faible 

Autres espèces du cortège des milieux semi-ouverts (3 espèces) : Faible 

2 espèces nicheuses protégées au titre de l'arrêté du 29 octobre 2009 fixant les 
listes des oiseaux protégés sur 
protection : Fauvette grisette (Sylvia communis), Hypolaïs polyglotte (Hippolais 
polyglotta) 
 
Une espèce non protégée est également présente : Etourneau sansonnet 
(Sturnus vulgaris), non nicheuse. 

Faible 

Cortège des milieux ouverts : 2 espèces 

Alouette des 
champs 
Alauda arvensis 

- Art. 3 
LRN : NT 
LRP : NA 
LRH : - 

LC - CC Moyen 

En période de reproduction : 

nidification de cette espèce. 

 

Moyen 
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Faible 

En période internuptiale et / ou hivernale : 

expertises en période internuptiale et hivernale. Les milieux ouverts peuvent 
s et 

 

Faible 

Autres espèces du cortège des milieux ouverts (1 espèces) : Faible 
1 espèce nicheuse protégée au titre de l'arrêté du 29 octobre 2009 fixant les listes 

leur 
protection : Bergeronnette printanière (Motacilla flava) 

Faible 

Cortège des milieux humides : 1 espèces 

Espèces du cortège des milieux humides (1 espèce) Faible 
1 espèce non nicheuse mais présente en alimentation, protégée au titre de 

 
territoire et les modalités de leur protection : Héron cendré (Ardea cinerea) 

Faible 

Cortège des milieux anthropiques : 3 espèces 

Hirondelle 
rustique 
Hirundo rustica 

- Art. 3 

LRN : NT 
LRP : DD 
LRH : - 

 

VU - CC 

Fort 

En période de reproduction : 

-
immédiate 
le site. 2 individus ont été observés en juillet, chassant au-dessus de la jachère. 

 

Négligeable 

Faible 
En période internuptiale et / ou hivernale : 

 Négligeable 

Autres espèces du cortège des milieux anthropiques (4 espèces) : Faible 

3 

protection : Moineau domestique (Passer domesticus), Rougequeue noir 
(Phoenicurus ochruros) et Bergeronnette grise (Motacila alba). 
 
1 espèce non protégée : Tourterelle turque (Streptopelia decaocto). 

Faible 
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 Nul 

Espèces exotiques envahissantes 

 Nul 

Légende : 

 An. I conservation des oiseaux sauvages, ou directive « Oiseaux » 
 bitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre oiseaux de France métropolitaine (UICN France, MNHN, LPO, SEOF & ONCFS, 2016) : VU : vulnérable ; LC : préoccupation mineure, DD : Donnée insuffisantes, NA : Non Applicable. Avec :  

o LRN : Liste rouge nicheurs ;  
o LRP : Liste rouge de passage ; 
o LRH : Liste rouge hivernants. 

 LRR : Liste rouge régionale des oiseaux nicheurs (ABEL J et al., 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour FF de 2nde génération  Faune. (DREAL Bourgogne, 2012). 
 Niveau de rareté FLORET J-M et al.,  2012) : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez commun ; C : commun ; CC : très commun. 

 
 

 
Chardonneret élégant 

 

 
Linotte mélodieuse 
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Alouette des champs 

 
Tarier pâtre 

 
Faucon crécerelle 

Oiseaux remarquables sur l'aire d'étude immédiate (photos prises hors site) 
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2.3.4.3 Bilan concernant les oiseaux et enjeux associés 

Dix-neuf quinze espèces nicheuses, quatre espèces non nicheuses mais présentes ponctuellement en 
immédiate, parmi lesquelles 10 remarquables. Les principaux 

 concernent la jachère au sud-ouest favorable à la reproduction 
oiseaux bocagers comme le Chardonneret élégant, la Linotte mélodieuse ou le Tarier pâtre ; les alignements 

sont favorables à 
crécerelle , bien que cette 

it pas été observée lors des passages. Elle est tout de même considérée comme présente car le milieu de cultures 
céréalières .  

Durant la période internuptiale et hivernale ce sont vingt espèces qui ont été contactées sur le site. Parmi elles, une seule 
est patrimoniale (Chardonneret élégant) et huit sont remarquables. 

 constitue un enjeu globalement faible et localement moyen à fort 
pour les oiseaux, au niveau de la jachère au sud-ouest.  

Il faut également retenir la présence de seize espèces protégées, dont une à enjeux spécifique très fort, cinq à enjeu 
spécifique fort, trois à enjeu spécifique moyen et sept à enjeu spécifique faible. 
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Carte 9 : Oiseaux patrimoniaux et/ou protégés 
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2.3.5  
Cf. Annexe II : «  » 
Cf. Annexe IV : « Liste complète des espèces présentes dan  » 
Cf. Carte : « » 

2.3.5.1 Analyse bibliographique 

Il aux mammifères terrestres sur cette zone. 
A défaut 

 et la consultation des données communales de Levernois sur les sites 
taire National du Patrimoine Naturel (INPN), de la Ligue pour le Protection des Oiseaux de Côte-

. 
 
Trois espèces de mammifères sont mentionnées sur cette commune (données postérieures ou égales à 2011) : le Hérisson 

Erinaceus europaeus), le Renard roux (Vulpes vulpes) Sciurus europaeus). 

2.3.5.2  

Trois espèces de mammifères sont présentes immédiate :  

 Deux espèces observées (indirectement) lors des prospections : 

 Chevreuil européen (Capreolus capreolus) ; 
 Sanglier (Sus scrofa) ; 

 Une 
immédiate 
espèces : 

 Erinaceus europaeus) : espèce nocturne ubiquiste. Il se contente de nombreux habitats dès 
 connue sur la commune (source : LPO, 

2018) dans des habitats similaires. 
 
Les autres espèce
immédiate.  

La richesse mammalogique est faible, ce qui est logique compte tenu du contexte agricole et urbain 
immédiate. En effet, elle est liée à la faible des espèces de ce groupe. La 
jachère au sud-  

2.3.5.3 Statuts et enjeux écologiques des espèces remarquables 

Le tableau suivant précise, pour chaque espèce remarquable identifiée ses statuts réglementaires et/ou de patrimonialité, 
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spécifique 

Habitats 
immédiate 

Enjeu 
contextualisé 

E
ur

op
e 

F
ra

nc
e 

LR
N

 

LR
R

 

D
ét

. 
Z

N
IE

F
F

 

N
iv

ea
u 

de
 

ra
re

té
 

Espèces patrimoniales et/ou réglementées 

 
Erinaceus europaeus 

- Art. 2 LC LC - - 

Faible 

moins urbanisés. Les conditions de sa présence sont de la nourriture en 
abondance ainsi que des abris pour se reposer et hiverner. 

e rencontrer sur au 
niveau de la jachère 
rapprochée. 

Faible 

Espèces exotiques envahissantes 

Aucune  . Nul 

Légende : 

 An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
 tats de reproduction/repos. 
  
 LRN : La Liste rouge des espèces menacées en France  Chapitre Mammifères de France métropolitaine. (UICN France, MNHN, SFEPM & ONCFS, 2017) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale des mammifères (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour l nde génération  Faune (DREAL Bourgogne, décembre 2012). 
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Jonction entre deux habitats, qui est favorable à 

 

Mammifères remarquables sur l'aire d'étude immédiate (photo prise hors site) et habitats favorables 
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2.3.5.4 Bilan concernant les mammifères en enjeux associés 

Trois espèces de mammifères terrestres sont présentes ou considérées comme présentes Les 
deux espèces présentes ne sont pas protégées ni patrimoniales et espèce considérée présente est protégée.  

enjeu uniformément faible pour les mammifères 
terrestres.  

 

 
Carte 10 : h  
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2.3.6  
Cf. Annexe II : «  » 
Cf. Annexe IV : «  » 
Cf. Carte : « Chiroptères patrimoniaux et/ou protégés » 

2.3.6.1 Analyse bibliographique 

La consultation de la base de données participative Base Fauna rapporte la présence  de chauves-souris sur 
la commune de Levernois et Montagny-lès-Beaune :  

 Murin de Daubenton (Myotis daubentonii)  2019. 
 

en limite de la donnée concernant huit  : 
 Barbastella barbastellus)  2015 ; 
 Complexe Murin d'Alcathoe/Murin de Brandt/Murin à moustaches (Myotis alcathoe-brandtii-mystacinus) - 2020 ; 
 Grand Murin (Myotis myotis)  2020 ; 
 Noctule commune (Nyctalus noctula)  2013 ; 
 Noctule de Leisler (Nyctalus leisleri)  2014 ; 
 Petit Rhinolophe (Rhinolophus hipposideros)  2019 ; 
 Pipistrelle commune (Pipistrellus pipistrellus)  2015 
 Pipistrelle de Kuhl (Pipistrellus kuhlii)  2014 ; 
 Sérotine commune (Eptesicus serotinus)  2015. 

 
A 3 km au nord- immédiate, la ZNIEFF de type 1 n°260030205 «  » abrite une 
colonie de mise-bas de Grand Murin. 

2.3.6.2 Espèces  

Sept  :  
Cinq espèces ont été contactées lors des inventaires de terrain : 

 Pipistrelle commune (Pipistrellus pipistrellus) ; 
 Pipistrelle de Kuhl (Pipistrellus kuhlii) ; 
 Pipistrelle pygmée (Pipistrellus pygmaeus) ; 
 Noctule de Leisler (Nyctalus leisleri) ; 
 Noctule commune (Nyctalus noctula) ; 

En plus de ces espèces, 3 
permis 

 
 Groupe Sérotine commune / noctules indéterminées (Eptesicus serotinus / Nyctalus sp.) ; 
 Groupe murins indéterminés (Myotis sp.) ; 
 Groupe Pipistrelle de Kuhl / de Nathusius (Pipistrellus kuhlii / nathusii). 

 Deux 

espèces : 

 Grand Murin (Myotis myotis) ; 
 Sérotine commune (Eptesicus serotinus). 

 

 

Nom vernaculaire Occurrence nuit Moyenne 
Contact Nuit 

Maximum 
Contact Nuit 

Activité 
Médiane 
Observée 

Activité 
Maximum 
Observée 

Noctule commune 50% 1,8 4 Moyenne Moyenne 

Noctule de Leisler 50% 3 11 Moyenne Forte 

Pipistrelle commune 67% 30,8 102 Moyenne Moyenne 

Pipistrelle de Kuhl 67% 13 26 Moyenne Moyenne 

Pipistrelle de Kuhl / de 
Nathusius 

33% 24,2 62 Forte Forte 
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Nom vernaculaire Occurrence nuit 
Moyenne 

Contact Nuit 
Maximum 

Contact Nuit 

Activité 
Médiane 
Observée 

Activité 
Maximum 
Observée 

Pipistrelle pygmée 17% 0,2 1 Faible Faible 

Murins indéterminés 33% 0,4 1 Faible Faible 

Sérotules 83% 5,2 12 Moyenne Moyenne 

Toutes espèces 83% 68,2 180 Moyenne Moyenne 

Légende : 
 

Moyenne Contact Nuit = Moyenne du nombre de contacts par nuit 
 

Activité Médiane  observé / Activité Maximum  observé 
  

 laquelle une espèce a été contactée 

 

richesse chiroptérologique est faible (six des vingt-huit espèces indigènes connues dans 
la région Bourgogne Franche-Comté soit 25 %).  

 
 

2.3.6.3 Statuts et enjeux écologiques des espèces remarquables 

Le tableau suivant précise, pour chaque espèce remarquable identifiée ses statuts réglementaires et/ou de patrimonialité, 
 

contextualisés.  
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Espèces patrimoniales et/ou réglementées 

Pipistrelle commune 
Pipistrellus pipistrellus An. II Art. 2 NT LC - Moyen 

Cette espèce fréquente tous les types de milieux, même les zones fortement urbanisées. Pour 
la chasse, on note une préférence pour les zones humides, les jardins et parcs, puis les 
milieux forestiers et enfin les milieux agricoles. Elle est particulièrement sensible à la collision 
avec les pales  

printemps comme en été. Lorsque la météo est favorable, des contacts sont 
enregistrés tout au long 

Aucune possibilité de gîte 
. 

Moyen 

Noctule de Leisler 
Nyctalus leisleri An. II Art. 2 NT NT - Moyen 

Espèce migratrice arboricole avec une tendance vers les milieux anthropiques qui apprécie 
la proximité des milieux humides. Gîte en cavité arboricole.  
Espèce identifiée lorsque les conditions météorologiques sont favorables sur 

e. La jachère ne semble pas être plus attractive que les 

 

Moyen 

Noctule commune 
Nyctalus noctula An. II Art. 2 VU DD - Fort  

La 
uniquement comme axe de transit en début de nuit.   

Moyen 

La Pipistrelle de Kuhl 
Pipistrellus kuhlii An. II Art. 2 LC LC - Faible 

Espèce ubiquiste anthropophile. Elle est présente dans tous les milieux et gîte 
préférentiellement dans les bâtiments. 

enherbées sont des milieux de chasse favorables à cette espèce.  Aucun gîte potentiel 
 

Faible 
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Pipistrelle pygmée 
Pipistrellus pygmaeus 

An. II Art. 2 LC DD - Faible 
les milieux anthropisés, notamment dans les toitures des grands bâtiments. 
Espèce identifiée en période automnale, à une reprise en milieu de jachère. Elle utilise 

 transit. 
 

Faible 

Grand Murin  
Myotis myotis 

An. II & 
IV 

Art. 2 LC NT DZ Moyen 

Espèce forestière et bocagère, le Grand Murin gîte en été dans les combles des bâtiments et 
occupe des cavités souterraines en hiver. Chasse dans un rayon de 10 à 15 km autour de 
son gîte.  
Un contact du groupe des murins indéterminés a été identifié au printemps et semble 
être associé au Grand Murin. Au vu de la proximité avec le gîte de mise-

.  

Faible 

Sérotine commune 
Eptesicus serotinus An. II Art. 2 NT LC - Moyen 

La Sérotine commune est ubiquiste, elle chasse dans des milieux relativement variés. Elle est 
présente dans des milieux ouverts ou encore dans des paysages de bocage où elle chasse 
au-dessus des prairies et le long des lisières. Elle apprécie également les zones humides 

 
 

 identifiée très ponctuellement en milieu de nuit semble de 
en période automnale. Espèce considérée comme présente en 

pour cette espèce. 

Faible 

Légende : 
An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 

tats de reproduction/repos. 
LRR : Liste rouge régionale des mammifères de Bourgogne (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure, DD : Données insuffisantes. 
Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour la modernisation des ZNIEFF en Bourgogne ( - Faune, DREAL Bourgogne - décembre 2012) 
. 
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Carte 11 : chiroptères patrimoniaux et/ou protégés 
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2.3.6.4 Bilan concernant les chiroptères et enjeux associés 

Sept espèces de chiroptères , soit 25% des 
espèces connues en région Bourgogne Franche-Comté. Toutes ces espèces sont protégées.  
Parmi ces espèces, trois représentent un enjeu moyen et quatre  
 
On retrouve des espèces de chauves-souris anthropophiles en activité de chasse, telles que la Pipistrelle commune ou de 
Kuhl. Des espèces de haut vol telle que la Noctule de Leisler est également présente en acticité de chasse. Les autres 
espèces présentes utilisent le site uniquement comme axe de transit.  

Au regard de ces éléments,  enjeu globalement faible pour les chauves-souris. 
est plus élevé (moyen) en lisière (alignements ), le long des haies et au niveau de la jachère.  
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2.4  
 
Suite au 

mise en place du concept de Trame Verte et Bleue. Ce réseau a pour but de permettre aux différentes espèces de réaliser 
e 

ainsi à la survie de
inondations, pollinisation, amélioration du cadre de vie...) liés à la biodiversité. La Trame Verte et Bleue doit permettre de 
maintenir et préserver la biodiversité au sens large, y compris la nature ordinaire en limitant le fractionnement et la fragilisation 
des populations faunistiques et floristiques. 
 

 de deux éléments principaux :  

 Les réservoirs de biodiversité ou zones nodales qui correspondent aux zones vitales où les espèces peuvent réaliser 
, 

 Les corridors écologiques, correspondant aux voies de déplacements de la faune et de la flore, plus ou moins larges, 
continues ou non, qui relient les différentes zones vitales. Ces corridors sont eux-mêmes classés en différents types : 

 Les structures linéair  
 Les structures dites en « pas japonais » : ponctuation d léments relais ou d lots refuges (mares, bosquets) 

 
D autres éléments viennent compléter ce réseau (zones de développement, zones tampons...). La trame verte et bleue 
regroupe plusieurs sous-trame regroupant des milieux de même nature (sous-trame des milieux herbacés, sous-trame des 
milieux forestiers, sous-trame des milieux humides, sous-trame des milieux thermophiles, sous-trame des milieux 

-trames donne lieu à la trame verte et bleue.  
 
La trame verte représente les milieux naturels et semi-naturels terrestres (forêts, prairies...). La trame bleue correspond aux 

zones humides (fleuves, rivières, étangs, marais). 
 

 Les zones à enjeux de préservation (réservoirs de biodiversité) ; 

 Les zones à enjeux de gestion (zones rela  

 Les zones à enjeux de restauration (corridors écologiques). 

 
 

nts, ainsi que des obstacles potentiels au fonctionnement du réseau. Pour établir une trame verte et 
bleue « efficace », les analyses doivent être déclinées à plusieurs échelles. En effet, une échelle globale (nationale, 

régionale dans le Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE)
restaurer ou à maintenir. Ces données/sous-  
informations recueillies au cours des échanges avec les élus et des différents passages effectués sur la commune dans le 
cadre des investigations de terrain. Des éléments plus ponctuels et plus concrets (bosquets, haies, mares...) jouant un rôle 

pourront ainsi être mis en évidence, de même que 
-ci (routes, bâtiments...). 

 
La loi n° 2015-
SRCE dans le Schéma R Aménagement, de Développement D Egalité des Territoires (SRADDET) 
de Bourgogne-Franche-Comté. Le SRADDET de Bourgogne-Franche-Comté, approuvé le 16 septembre 2020, participe à la 
construction de la nouvelle grande région, en tenant compte des spécificités de chaque territoire 

. Il intègre les différents schémas existants, dont les SRCE régionaux.  
 
Dans l ans la continuité des deux SRCE et de leur bilan, le SRADDET, 
en cohérence avec les Orientation Nationales de la Trame Verte et Bleue, encadre la préservation et la restauration de 

fonctionnalité des milieux. Pour ce faire, trois objectifs ont été fixés : 

 Améliorer la connaissance de la Trame Verte et Bleue régionale 

  

 Encadrer les actions en faveur de la Trame Verte Bleue 

En tant que base de connaissance incontournable, les SRCE de Bourgogne et de Franche-Comté sont les références à prendre 
en compte. Le SRADDET intègre les trames vertes et bleues de ces schémas et devrait en améliorer la connaissance, la 
compréhension et la lecture. 
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donc issus du schéma régional 
de cohérence écologique (SRCE), « éléments constitutifs de la trame verte et bleue régionale ». Le schéma régional de
cohérence écologique de Bourgogne a été adopté par arrêté préfectoral le 6 mai 2015. 

 du SRCE est au 1/100 000ème. 

2.4.1 

Cf. Carte : «  » 

2.4.1.1 Analyse des continuités écologiques des différents schémas 

2.4.1.1.1. Dans le cadre du SRCE de Bourgogne 

Le Schéma Régional de Cohérence Ecologique (SRCE) de Bourgogne, adopté en 2015, ne recense 
communale que la vallée de la Bouzaise comme milieu intéressant écologiquement ; en tant que « réservoir aquatique et 
milieux humides » à préserver.  à environ 700 mètres. 

Figure 7 : éléments de la trame verte et bleue présents sur la commune de Levernois (SRCE de Bourgogne et PLU de Levernois) 

éloignée e régionale. 

2.4.1.1.2. Dans le cadre du SCOT de Beaune et Nuits-Saint-Georges 

Le Schéma de Cohérence Territoriale (SCOT) des agglomérations de Beaune et Nuits-Saint-Georges a été approuvé le 14 
juin 2014, soit avant le SRCE régional. Le SCOT identifie alors la Bouzaise -Dheunotte -Dheune comme 

pour la Bouzaise, et secondaire pour les deux autres. 

Zone 
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Figure 8 : fonctionnalités écologiques identifiées dans le SCoT des agglomérations de Beaune et Nuits-Saint-Georges 

Seule la vallée de la Bouzaise conserve encore un tracé peu modifié
premier. Les autres espaces naturels ont été réalisés ou sont régulièrement entretenus par la main de l'homme (prairie, 
plantations, parcs...). En particulier, tout le lit de l'Avant-Dheunotte a été modifié. 

de Beaune et Nuits-Saint-Georges ne 
  

  

Avant-Dheunotte
La Bouzaise

Avant-Dheune
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2.4.1.1.3. Dans le cadre du PLU de Levernois 

La commune de Levernois occupation des sols (POS) approuvé le 5 mars 1996. Le 
l urbanisme (PLU), approuvée le 29 février 2008. Le 17 octobre 

2016, le conseil municipal décide après délibération de prescrire la révision générale du PLU, afin notamment ntégrer les 
évolutions réglementaires et législatives récentes, être en compatibilité avec les documents supra-communaux, préserver les 
terres agricoles et les espaces naturels, assurer une utilisation économe des espaces, et maîtriser le développement du 
village dans le respect des caractéristiques paysagères, environnementales, architecturales et urbaines.  
 

 : elle constitue la première partie du rapport de 
présentation du futur PLU (article R. 151- urbanisme). 
 
En ce qui concerne la thématique « occupation du sol », ce document soulève la catégorie des «  » dans 

et, implantés sur d'anciennes parcelles 
labourées de part et d'autre de l'autoroute, les zones d'activités sont composées de grands bâtiments massifs, parkings et 
voies de circulations associées. On note cependant la présence de haies et plantations périphériques qui peuvent offrir un 
abri pour la faune et une certaine flore, même si ces espaces font l'objet d'une gestion assez intensive (tonte pluriannuelle). 
De la même manière, les délaissés autoroutiers sont gérés de manière assez intensive, mais peuvent aussi abriter une 
certaine faune et flore, en particulier des oiseaux, du fait de la présence de quelques buissons et alignements d'arbres. 
Cependant, le lit de la Bouzaise, qui est encore entouré par une ripisylve plus ou moins large, est de loin l'espace naturel le 
plus intéressant, faisant l'objet d'une gestion extensive, voir sans intervention humaine. 



État initial des milieux naturels, de la flore et de la faune VALORIPOLIS 

Diagnostic 

Figure 9  : analyses préliminaires du PLU de Levernois, 2018) 
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Le territoire de Levernois est donc fortement artificialisé. La relative « pauvreté écologique » de la commune a conduit à 
classer les quelques milieux naturels (ripisylve et boisements) en intérêt écologiques fort à très fort et les espaces herbacés 
en intérêt écologique moyen, malgré un entretien important (golf notamment).  
Ces résultats ressortent sur la carte des valeurs écologiques de la commune de Levernois ci-dessous. 

Figure 10 : carte des valeurs écologiques sur la commune de Levernois (source : analyses préliminaires du PLU de Levernois, 2018) 

se trouve classé en valeur écologique « très faible »
et la partie en jachère ont une valeur écologique comme « moyenne ». 

 valeur écologique très faible » par le 

autoroute », démontrant bien le lien avec les milieux déjà fortement anthropisés aux alentours. 

2.4.1.2 

de éloignée intercepte cinq réservoirs de biodiversité : 

Milieux forestiers, 

Prairies et bocage,  

Pelouses sèches,  

Et deux corridors écologiques : 

Milieux forestiers, 

milieux humides associés 

Zone 
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Le tableau suivant fournit une analyse synthétique de la position du projet par rapport aux continuités écologiques 

 
 
 

Position de éloignée par rapport a
régionale 

Sous-trame concernée Composante du réseau écologique 
régional éloignée 

Réservoirs de biodiversité 

Sous-trame des forêts Bois de Sainte-Marie 
Bois de Chaume 
Bois de Montby 

Quart sud-est 

Sous-trame des prairies et bocage Prairies et bocage autour de la Dheune Sud 

Sous-trame des pelouses sèches Pelouses sèches de Beaune et côte de 
Beaune 

Extrémité ouest 

Sous-trame des p
humides 

Vallée de la Dheune Sud 

baignade (dont le lac de Montagny-lès-

immédiate) 

Répartis de manière diffuse au 
 

Sous-trame des c
humides associés 

Le Rhoin Au nord 

La Bouzaise 
 

Vallée de la Dheune Sud 

-Dheune Au sud 

Corridors écologiques 

Sous-trame des forêts Arc boisé au nord de Beaune Extrémité nord 

Sous-trame des c milieux 
humides associés 

Vallée de la Dheune Extrémité sud 

 
 
 

englobe des réservoirs de biodiversité de la sous-trame , 
. Plusieurs autres réservoirs de biodiversité et corridors écologiques sont également présents 

-
ouest ; ainsi que le massif forestier du Bois de Montby à 3 km au sud. 

En revanche, l  
identifiés dans le SRCE régional. 
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 Carte 12 : trame verte et bleue et   
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2.4.2  
aire  » 

 
, sur la base des éléments 

issus de chissant des niveaux 
 

 

Principaux milieux et éléments du paysage  et rôle dans le 
fonctionnement écologique local 

Milieux et éléments du paysage de 
 

  

Zones humides et fossé  La trame bleue est représentée par des zones humides (dont un fossé) répartis 
. Cette sous-

trame est fonctionnelle au nord avec la rivière de la Bouzaise et 
les milieux humides associés en bordure. Cependant, les nombreuses routes 

x fonctionnalités écologiques. 

Réseau de haies et alignements 
 

Faisant partie de la trame verte 
sont favorables  des milieux semi-
ouverts et à certaines espèces de chauve-souris. Cependant, ces éléments sont 
fragmentaires dans le paysage alentour très anthropisé, ne permettant pas de 
réelle connectivité. 

 

Les éléments les plus intéressants se situent au niveau de la jachère enfrichée sur la partie sud-
« tâche humide », 

.  

Ce milieu humide au niveau de la jachère concentre ainsi les principaux enjeux écologiques du secteur , mais semble 
totalement déconnecté des éléments de la trame bleue du SRCE de Bourgogne qui se situent 
de 700 mètres, au niveau des bordures de la rivière la Bouzaise. Aucun lien fonctionnel ne peut être établi non plus avec le 
lac de Montagny-lès-Beaune, à 750 mètres au sud- constituant un réservoir biologique de la trame 
bleue (zone humide). 

Les principaux corridors de déplacement ou de (haies ) se situent sur les 
bordures de édiate, . 

Aucune  ne 
peut être établie. En effet, le contexte très anthropisé (agriculture intensive et z
immédiate, ainsi que les nombreux obstacles à la connectivité des milieux (autoroute, routes, voie ferrée) sont autant 

nnalités écologiques. 
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Carte 13 : t  
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2.5 
 

Cf. Carte : « Synthèse des enjeux écologiques » 

 
, un tableau de 

synthèse a été établi (voir tableau ci-après).  
Il est important de préciser que  . 

aire 
te. 

 
 est présentée ci-

après.  
 

Pour une connaissance approfondie de ces enjeux écologiques, il convient de se référer aux chapitres présentés précédemment 
relatifs aux différentes thématiques faune-flore.  
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Enjeu 
contextualisé 

Enjeux écologique  

Groupes et/ou 
espèces liés Localisation / Description 

Moyen à fort 

Chardonneret 
élégant, Linotte 
mélodieuse et 

(cortège des milieux 
semi-ouverts) 

sont intéressants. Les zones de végétation basse de la jachère sont des zones de 
recherche de nourriture. 
La jachère au sud-ouest est favorable à la reproduction du Chardonneret élégant 
et de la Linotte mélodieuse (oiseaux bocagers). 

sont intéressants  

Moyen 

Pipistrelle commune, 
Noctule de Leisler et 
Noctule commune 

 la Pipistrelle 
commune et la Noctule de Leisler. 

  

Pie-grièche à tête 
rousse, Serin cini, 
Tarier pâtre, Faucon 
crécerelle, Busard 
Saint-Martin et 
Alouette des champs 

la jachère au sud- (dont le 
Tarier pâtre) ; et 
bordure de la jachère qui sont favorables à la reproduction du Faucon crécerelle. 

des champs. 

Faible à 
moyen 

Crapaud calamite La petite zone de jachère inondée et enfrichée est potentiellement favorable et 
. Les autres milieux ne sont pas 

utilisés par les amphibiens. 

Faible 

Friches inondées 
avec communautés 
rudérales annuelles 

Cet habitat naturel constitue un enjeu faible lié au contexte de zone humide qui le 
caractérise. 

Flore Les enjeux floristiques sont faibles  : aucune 
espèce remarquable  

Reptiles : Lézard des 
murailles 

immédiate concernent 

s dans les bâtiments et sous les haies 
notamment. Les autres milieux ne sont pas utilisés par les reptiles. 

Autres oiseaux 
communs 

L
 lors des passages. 

Mammifères : 
 urbanisés. espèce peut se rencontrer sur la quasi-totalité du site, avec une 

probabilité plus forte au niveau de la jachère qui est plus naturelle et donc plus 
riche en nourriture et abris. 

Autres espèces de 
chiroptères 

surtout comme axe de transit et dans une moindre mesure 
comme zone de chasse (Pipistrelle de Kuhl) 

Négligeable 

Autres habitats 
naturels négligeable, comprenant essentiellement des habitats anthropisés et des 

 

Insectes essentiel pour le bon accomplissement du cycle biologique 
des insectes, le rôle fonctionnel des habitats présents localement étant limité, voire 
nul en période de reproduction. 

Autres espèces 

immédiate 

12 autres e
. 
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Carte 14 : synthèse des enjeux écologiques 
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3 
 

3.1  
Les raisons pour lesquelles le projet a été choisi sont les suivantes : 
 

1) 
 

 
2) Le secteur de la Berlhotte (9 hectares) sur la co

nouvelles entreprises  afin de  
 

3) Cette  biais du 
zonage à urbaniser à vocation économique (AUE).  

3.2  
Le site se situe à proximité immédiate de la sortie « n°24.1 - 
qui permet de ne pas avoir à transiter dans les espaces résidentiels ou dans les centres-villes.  
 
De plus, i est destinée à 
être urbanisée à court terme selon les suggestions définies dans les schémas d'organisations de secteurs et les principes 
d'aménagement. Elle constituera une . Le PLU est 

 
cohérent.  
 
Aussi, le choix de ce site  et en exploitation : station-
service Leclerc, restaurant MacDonald et quelques activités économiques et hôteliers au sud. En effet, le terrain constitue 
une dent creuse avec au sud Veuve Ambal et au nord la ZAC des Cerisières et la ZAC porte de Beaune. Le site est également 

   
 

Le choix de ce site répond donc à un objectif de développer cette dent creuse et de limiter le mitage au niveau du territoire. 

 

3.3  
3.3.1  

La superficie du terrain du projet est de 92 093 m². Le projet a pour but de 
34 e.   
 

activité, qui sera rétrocédée à la collectivité est composée  de 7 
 : vélos (3.5 mètres) et piétons (1.5 

mètres) et espaces verts (1.5 mètres). De l
pluviales. Le linéaire de voirie est assez court afin de limiter son emprise.  
 

atmosphériques et les risques 
 

 

aménagée en faveur de la biodiversité permettant la création  long de  
 



 

 

   

  Justification et présentation du projet 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

 
 

 
Figure 11 : Plan de masse du projet
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3.3.2  

3.3.2.1 Le SCoT des agglomérations de Beaune et de Nuits-St-Georges 

Le SCoT des agglomérations de Beaune et de Nuits-St-Georges en vigueur a été approuvé par délibération du comité 
syndical le 12 février 2014.  

Le PADD 

ménagement du 
territoire à partir des enjeux mis en évidence dans le diagnostic. 
 
Le PADD du SCoT des agglomérations de Beaune et de Nuits-St-Georges identifie le pôle Beaunois, dont fait partie la 

à une offre de services 
  urbain 

(filière viticole, artisanat, logistique, agro-alimentaire, construction...).  
 
Les objectifs du SCoT sur ce pôle seront de : 

  espaces urbains, en particulier à proximité 
des gares TER, des voies ferrées et des lignes de transport en commun. 

  ces dernières décennies le 
 s en prévoyant une offre foncière et 

immobilière  périphérie. 
 Garantir une offre en équipements supérieurs et en commerce occasionnel et exceptionnel suffisante pour couvrir 

le du SCOT et limiter les déplacements en direction de Chalon-sur-Saône et de Dijon. 
  dont le développement devra être 

modéré et cohérent, en veillant à ne pas de la ceinture urbaine de Beaune. 
  (programmation à redéfinir, mise en 

place de cahiers des charges environnementaux, réflexion sur les types de bâtiments à développer). 
 
Aussi, le SCoT se fixe comme objectif de fortement limiter sa 

par rapport à celles observées entre 2000 et 2010, soit une consommation 
la période 2012-2030. Les besoins fonciers concernant le développement des activités économiques sont estimés entre 150 
et 200 ha sur la période 2012-2030, soit entre 8 et 11 ha par an. Le SCoT vise donc une réduction de 40% de la consommation 
foncière par rapport à celles observées ces dix dernières années.  
 
Ainsi, a  priorité sera donnée à la requalification 
et la densification des pôles économiques existants, en adaptant les parcelles  

 ou artisanales. 
 

Le DOO 

 
 

ation et le calibrage du développement économique, le DOO du SCoT des agglomérations de Beaune 
et de Nuits-St-Georges fixe le potentiel foncier du pôle Beaunois de 40% à 50% du potentiel foncier global, soit 80 à 100 ha. 
 

 activités économiques au sein de chaque territoire devra se faire dans le respect des 
objectifs suivants : 

  
 être connecté aux axes de circulation et/ou voies ferrées afin de limiter les trafics de transit ; 
 être au plus près des zones résidentielles afin de rapprocher les habitants de leur lieu de travail et réduire ainsi les 

déplacements, 
 être, dans la mesure du possible, desservi par des transports en commun. 

 
La mobilisation du foncier à vocation économique au niveau du Pôle beaunois devra se faire selon répartition suivante :  
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Le projet de parc s sur la commune de Levernois répond donc aux prescriptions du DOO de par son choix de 
. 

Le projet de parc s la Berlhotte sur la commune de Levernois est donc compatible avec les orientations du SCoT. 

3.3.2.2  

du parc s sur la commune de Levernois se situe en zone  
économiques (AUE). La vocation principale  
 

-restaurant est actuellement implantée. Un permis 
LU. 

 
-1-4 du C par la collectivité dans 

le cadre du PLU  Le recul optimal par rapport à l'autoroute pour l'implantation des 
constructions, ainsi qu'un certain nombre de règles prenant en compte les nuisances, la sécurité, les qualités de l'architecture, 
des paysages et de l'urbanisme du site étudié et de la com
qualité. 
 

-1-4 est d'affirmer le parc d'activités « la Berlhotte » en 
créant un effet vitrine et un aménagement qualitatif. Le projet urbain de cette zone doit intégrer les principes suivants : 
 

 des plantations sont maintenues ou créées en limite nord-nord-est et sud-sud-ouest de la zone, afin de structurer 
 

 des plantations et des aménagements paysagers doivent accompagner les constructions ou installations dans une 
recherche de qualité urbaine. 

 l  
 toute nouvelle voirie se raccordera sur la voirie existante.  
 l  
 l'aménagement volontaire du domaine public constitue le moyen le plus efficace pour homogénéiser et structurer 

l'espace (route, trottoir, lampadaires, plantations, chemins piétons...) et pour créer une qualité dans la composition 
urbaine  

 toute 
 

Le projet de parc s de la Berlhotte, sur la commune de Levernois est donc compatible avec le PLU en vigueur. 
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4 

 
 
Le projet de parc s , mise 
à part au niveau de la friche, qui a un intérêt  potentiel pour le 
Crapaud calamite (espèce protégée)  favorable à la nidification 

 et à certaines espèces de chauves-souris (Noctule 
de Leisler et Pipistrelle de Kuhl) pour la chasse. Des zones humides sont également présentes au niveau de la friche et au 
centre et au nord-   
 

 

4.1  

4.1.1  
Afin de conserver les habitats de chasse et de nidification de 
des chiroptères et de maintenir les continuités écologiques, une haie 
devra être plantée dans le , au 
sein de la bande inconstructible de 35 m . Cette haie 
sera composée de différen

Les arbres et les arbustes choisis devront être des 

envahissante. De plus, les espèces autochtones seront plus résistantes 
aux conditions climatiques locales. La liste des espèces locales peut être 
consultée en annexe (cf. Liste des espèces végétales arbustives et 
arborées locales). 
 
 
 
 
Des plantations de haies pourront également être réalisées afin de séparer les différentes zones construites. 
 

 faire uniquement avant le mois de  pas impacter la saison 
de reproduction des oiseaux. Il faudra également veiller à ce que la largeur de la haie soit assez important. 

 afin que celle-  

4.1.2  
Une gestion différenciée des espaces verts devra être réalisée afin de créer des zones favorables à la biodiversité. En effet, 
des zones pourront être non tondues afin de laisser des zones de friches. 
 
Le long des voiries, une trame végétalisée devra être conservée afin de permettre à la faune de se déplacer. Au sein de la 
bande inconstructible de 35 m,  
 

Figure 12 : Haie multistratifiée © Biotope 
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4.1.3  
Les noues paysagères seront creusées avec des pentes douces et seront végétalisés avec les strates herbacées présentes 
localement et qui se développeront spontanément.  
 

Les mesures de végétalisation permettent donc le maintien de lieux favorables pour la faune au sein du site. 

4.2  
 sur différents groupes de faune en les repoussant ou en les attirant. La pollution 

lumineuse peut ainsi modifier leur  

e faisceau de lumière sera orienté vers le sol et les lampes seront choisies pour émettre 
 (cf figure ci-dessous)

et sont limitées pour le respect de la faune nocturne. Les LED ambrées 
seront donc privilégiées (température de couleur <3000 Kelvin).  

éteint de 22h à 5h. Si des entreprises ont des activités de nuit, des détecteurs de 
présence pourront être installés sur le parc  . 

 

 
Figure 13 : Schéma des différents faisceaux lumineux. Plus la lumière est focalisée sur sa cible, moins elle affecte les espèces : le cas présenté à gauche est donc à proscrire  ©Longcore, 
2016 

Ainsi, cette mesure  sur la faune, notamment les chiroptères présents sur le site.  

4.3 
 

La clôture mise en place devra avoir des mailles de 15*15 cm au minimum pour laisser passer la petite faune.  
 

. 
 

Cette mesure permettra ainsi de t du projet sur les continuités écologiques. 
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4.4  
4.4.1  

Des espèces nicheuses ont été recensées sur le site au niveau de la parcelle en friche ce qui nécessite une adaptation des 
périodes de travaux afin de limiter les échecs de reproduction et la destruction des nichées sur cette parcelle. Les travaux 
lourds devront donc être évités lors de la période de reproduction de mars à juillet.  
 
En cas de travaux hors période sans contrainte, une fauche devra ê
de couples nicheurs au sol. 

.  
 
En cas de pause dans les travaux entre début mars et fin juillet, la zone devra être maintenue défavorable en attendant la 
reprise du chantier  
 
Tableau 1 :  

Calendrier 

civil 
Jan Fév. Mars Avr. Mai Juin Juil Août Sept Oct. Nov. Déc. 

Oiseaux 

nichant 

au sol 
  

Nidification  
 
 

     

            
 

4.4.2  
r si le Crapaud calamite considéré comme potentiellement présent 

utilise la parcelle en friche comme habitat de reproduction ou  Un passage sera à prévoir en avril, période où 
le Crapaud calamite est actif, afin de détecter la présence éventuelle  
 
Si 
calamite. En effet, l bernation , 
si les conditions climatiques le permettent.  
 

 barrière anti-retour devra être installée avant la phase de reproduction 
et maintenue durant toute la phase travaux. D également être réalisées, afin 

 d accéder au site (cf mesures suivantes).   
 
Les travaux de terrassement qui génèrent le plus d pourront donc commencer  se 
poursuivre lors de la période hivernale du Crapaud calamite, période où les individus ne seront plus actifs. La barrière anti-
retour installée avant la période de reproduction, en mars, 
chantier. 
 
Tableau 2 : Périodes de sensibilité du Crapaud calamite 

Calendrier 

civil 
Jan Fév. Mars Avr. Mai Juin Juil Août Sept Oct. Nov. Déc. 

Milieux 

aquatiques   
  Reproduction 

      

Milieux 

terrestre 
Hibernation       Hibernation 

 

ainsi 
que 
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4.5 
 

Si le Crapaud calamite est présent au niveau de la friche, une barrière semi-  avant la 
phase de reproduction.  
 
Cette mesure consiste à mettre en place un système de barrière semi-perméable, qui permettra aux individus situés au sein 

e 
 phase terrestre du chantier. 

 

large et enterrée sur 10 cm environ, tendue sur des piquets de bois et inclinée à 40° (45° maximum). La bâche doit être 
opaque et lisse, afin de faciliter le franchissement des individus de la zone de travaux vers la zone préservée. Les piquets de 

-  
réussissent à pénétrer dans la zone des travaux en grimpant le long des piquets, qui offrent une meilleure adhérence que la 
bâche. 
 

  
Figure 14 : arrière semi-étanches (© Biotope et ACO Pro)  

 

À noter que le balisage sera défini précisément dans le cadre du cahier des prescriptions écologiques du chantier en fonction 
 

Cette mesure permettra de réduire le risque de destruction du Crapaud calamite. 

 

4.6 
 

Si le Crapaud calamite est présent, u
par un écologue en amont du chantier.  
Cette mesure permettra de limiter 
de la barrière anti-retour. Les individus devront être relâchés dans des lieux favorables à proximité du site.   
 

consultation et 
-  

 
Pour mener à bien cette mesure et optimiser son efficacité, la stratégie sera la suivante : 
 

 Mise en place de plaques noires ondulées (appelées « plaques à reptiles ») au sein de 
-retour ;  

 
 Déplacement manuel des individus depuis les plaques vers les habitats favorables ; 

 

la saison estivale. La mise en place de plaques sera réalisée en même temps 
 par la barrière anti-retour. Les plaques seront installées à proximité de 
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ces barrières. Le démarrage des captures est à prévoir à partir d -mai. Au moins quatre sessions de captures sont prévues 
juin. 

 
Protocole de déplacement : 
 
Afin de limiter le risque de destruction du Crapaud calamite  en repos au 

oncentration des individus). Un ingénieur 
  

Les individus capturés seront immédiatement relâchés. 
 
Modalités de captures : 
 
Des captures manuelles seront réalisées au niveau des plaques préalablement posées au sein de  
 

 comptabilisé. La classe 
isée (juvéniles ou adultes). Un dénombrement des potentielles autres espèces utilisant ces 

plaques sera aussi réalisé. 
 

 : 
 

s bactériennes et fongiques). Afin de limiter les 
contamination, un 

de capture et de stockage utilisé  
  
 Désinfec  
  
  en  

Attention à laisser agir pendant 5 min avant réutilisation et à ne pas rincer afin que la solution ne soit pas introduite 
 

 Stockage du matériel et des équipements dans des bacs ou sacs plastiques dans les véhicules 
réutilisation ; 

  
hydro-alcoolique ; 

 Au retour du terrain désinfection de tout le matériel et équipement ;  spécifique pour les jetables 
 

4.7  
Lors de la réalisation des travaux, les ornières créées par les engins constituent des milieux propices à la reproduction de 
certains amphibiens, tels que le Crapaud calamite, pouvant potentiellement coloniser la zone. Lors de la réalisation des 

propices aux amphibiens. 
 

s sur le site pendant la phase travaux. 

4.8  
espect des mesures en faveur de la faune locale.  

 

proposées afin de limiter les atteintes sur la faune. 
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4.9  
 
Des aménagements pour la faune pourront être mis en place après la phase travaux.  
 
En effe, des tas de pierres pourront être disposés au niveau de la bande inconstructible. 
Ces tas de pierres serviront de gîte rnation pour le Lézard des murailles et même pour le 
Crapaud calamite, espèces toutes deux potentiellement présentes sur le site. 
 
La méthode de conception de ces habitats de refuge peut varier mais les éléments fondamentaux doivent rester, à savoir : 

 La 
en rangs successifs sur une hauteur suffisante pour permettre un bon ensoleillement ; 

 
 

 chaleur 
solaire (tôle ondulée, tuiles, plaque en fibrociment, plaque bitumée etc.) ; 

 
stabilité en ajoutant des éléments lourds sur le  

 

 
 

 
Figure 15 : Principe de construction d'un tas de pierre (Source : ASPO-Birdlife) 

 
Des tas de branches et de feuilles mortes pourront également être disposés pour servir de gîte au Hérisso
insectes.  
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5 
 

5.1  
pourra avoir une incidence notable sur le Crapaud calamite présent potentiellement au sein de la friche. 

écifique pour confirmer la présence ou l absence de cette espèce sera nécessaire. 
 
Cette espèce et habitat de cette espèce sera affectée  (réduction 
des habitats). Une mesure de compensation pourrait donc être élaborée. 
 

, si celui- , un dossier de dérogation 
Il est à noter que des inventaires 

bsence de cette espèce.  

5.2  
 sera à envisager. En effet, la réglementation 

s 
ayant un impact direct ou indirect sur les milieux aquatiques soient conçus et gérés dans le respect des équilibres et des 
diff  
 

-2 à L. 214-6  « les installations, 
les ouvrages, travaux et activités réalisés à des fins non domestiques par toute personne physique ou morale, publique ou 
privée, entraînant des prélèvements sur les eaux superficielles ou souterraines, restituées ou non, une modification du niveau 

ou des déversements, écoulements, rejets ou dépôts directs ou indirects, chroniques ou épisodiques, même non polluants ».  
 
La nomenclature des installations, ouvrages, travaux et activités soumis à autorisation environnementale (arrêté préfectoral) 
ou à 
application des articles L 214-1 à L-214- -214-1. La superficie totale des zones humides 
impactées étant supérieur à 0,1 ha et inférieur à 1 ha, le projet sera donc soumis à déclaration environnementale pour la 
rubrique au titre de la rubrique 3.3.1.0 « Assèchement, mise en eau, imperméabilisation, remblais de zones humides ou de 
marais, la zone asséchée ou mise en eau » 

Ainsi, au regard de la construction du projet sur plusieurs zones humides, le projet va impacter ces milieux. Il sera donc 
- selon la surface impactée. La destruction 

de ces zones humides entraînera, une compensation fonctionnelle selon une valeur guide de 200% de la surface perdue, 
pour le bassin Rhône Méditerranée selon les règles suivantes :  

1) Une compensation minimale à hauteur de 100 % de la surface détruite, par la restauration de zone humide fortement 

t avec la réglementation et la disposition 2-01 du SDAGE, 
cette compensation doit être recherchée en priorité sur le site impacté ou à proximité géographique de celui-ci. Lorsque cela 

nnés, cette compensation doit être réalisée 
préférentiellement dans le même sous bassin ou, à défaut, dans un sous-bassin adjacent et dans la limite de la même hydro-
écorégion de niveau 1 ; 

2) Une compensation complémentaire par l'amélioration des fonctions de zones humides partiellement dégradées, situées 
prioritairement dans le même sous bassin ou dans un sous bassin adjacent et dans la limite de la même hydro-écorégion de 
niveau 1 
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La société Valoripolis se rapprochera des acteurs locaux de gestion des zones humides, afin de cibler un terrain 
compensatoire pour les zones humides détruites bien que celle-ci ont une fonctionnalité faible. Un dossier de déclaration loi 
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6  
Dans le cadre du projet de parc e la Berlhotte, des mesures seront mises en place, permettant ainsi 
des enjeux concernant le milieu naturel. En effet, 
habitats des espèces ainsi que sur les continuités écologiques. Des mesures en phase en chantier seront également mise 

 et de limiter la destruction 
 

 
Cependant, des incidences sur la faune, notamment sur le Crapaud calamite potentiellement présent sur la friche,pourraient 

 ; malgré les mesures de réduction mises en place. Celles-ci seront donc traitées dans 
pèces protégées   

 
 

 
 

 des dossiers réglementaires adaptés aux sensibilités particulières étant prévus 
 et la bonne prise en compte des autres intérêts environnementaux étant étudiée dans le présent dossier. 
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7.1.1.1 Acteurs ressources consultés et bibliographie 

Les références bibliographiques 
 

tableau ci-dessous). 
 

Bibliographie : consultations de données 

Organisme consulté Nom du contact / site internet Date et nature des 
échanges / de la 

consultation 

Nature des informations 
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04/05/2021 Consultation du site internet sur la 
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04/05/2021 Consultation du site internet sur la 
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(informations sur les espèces 

et de mammifères terrestres). 

Observatoire de la 
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https://observatoire.shna-ofab.fr 
 

04/05/2021 Consultation du site internet sur la 
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(informations sur les espèces 

et de mammifères terrestres). 

Inventaire National du 
Patrimoine Naturel 
(INPN) 

http://inpn.mnhn.fr/accueil/index 
 

12/05/2021 Consultation du site internet sur la 
commune de Levernois et Montagny 
lès Beaune (21) (informations sur les 
espèces de chauves-souris) 

Observatoire de la 
faune de Bourgogne 
(SHNA) 

https://observatoire.shna-ofab.fr 
 

12/05/2021 Consultation du site internet sur la 
commune de Levernois et Montagny 
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Groupe Niveau européen Niveau national Niveau régional  
et/ou départemental 

Flore Directive 92/43/CEE du 21 mai 
1992, dite directive « Habitats / 
Faune / Flore », articles 12 à 16  

Arrêté du 20 janvier 1982 (modifié) 
relatif à la liste des espèces végétales 
protégées sur l'ensemble du territoire 

Arrêté du 27 mars 1992 relatif 
à la liste des espèces 
végétales protégées en région 
Bourgogne complétant la liste 
nationale 

Insectes Directive 92/43/CEE du 21 mai 
1992, dite directive « Habitats / 
Faune / Flore », articles 12 à 16 

Arrêté du 23 avril 2007 fixant les listes 

du territoire et les modalités de leur 
protection (NOR : DEVN0752762A) 

(Néant) 

Reptiles 
Amphibiens 

Directive 92/43/CEE du 21 mai 
1992, dite directive « Habitats / 
Faune / Flore », articles 12 à 16 

Arrêté du 21 janvier 2021 fixant la liste 
des amphibiens et reptiles protégés 

 (NOR : 
TREL2034632A) 
Arrêté du 9 juillet 1999 fixant la liste 
des espèces de vertébrés protégées 
menacées d'extinction en France et 
dont l'aire de répartition excède le 
territoire d'un département (NOR : 
ATEN9980224A) 

(Néant) 

Oiseaux Directive 2009/147/CE du 
30 novembre 2009, dite 
directive « Oiseaux » 

Arrêté du 29 octobre 2009 fixant la liste 

du territoire (NOR : DEVN0914202A) 
Arrêté du 9 juillet 1999 fixant la liste 
des espèces de vertébrés protégées 
menacées d'extinction en France et 
dont l'aire de répartition excède le 
territoire d'un département (NOR : 
ATEN9980224A) 

(Néant) 

Mammifères 
dont chauves-
souris  

Directive 92/43/CEE du 21 mai 
1992, dite directive « Habitats / 
Faune / Flore », articles 12 à 16 

Arrêté du 23 avril 2007 (modifié) fixant 
la liste des mammifères terrestres 
protégés sur l'ensemble du territoire et 
les modalités de leur protection (NOR : 
DEVN0752752A) 
Arrêté du 9 juillet 1999 fixant la liste 
des espèces de vertébrés protégées 
menacées d'extinction en France et 
dont l'aire de répartition excède le 
territoire d'un département (NOR: 
ATEN9980224A) 

(Néant) 
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2.1 
e digitaliser par une 

analyse de photo-

Ce travail de précartographie a été réalisé sur la base de différents fonds cartographiques : 

ont permis par une analyse de photo-interprétation de localiser, de délimiter et de tracer les contours des différentes 

tuelles invisibles 
par photo-

Les documents cartographiques recueillis dans le cadre de la synthèse bibliographique. 

Une précision maximale a été recherchée pour identifier chacun des habitats naturels mais la limite de précision de la photo-
interprétation
qui ont permis de confirmer et affiner la photo-interprétation. 
Elles ont été conduites par un expert botaniste . La 

gations 
de terrain.  
Il résulte de ce travail une
selon un code de la typologie hiérarchisée Eunis (Louvel et al., 2013). 

1/2000ème. Les documents numériques produits ont été géoréférencés en coordonnées Lambert 93.  

2.2 
Sur le terrain, la végétation (par son caractère intégrateur synthétisant les conditions de milieux et le fonctionnement de 

Les communautés végétales recensées au cours de l'expertise ont été identifiées au moyen de typologies et de catalogue 
et al., 2004, Causse G. & Menard O., 2019). 

afin de les rattacher à la nomenclature EUNIS (Louvel et al.,
ibue un code 

et un nom à chaque habitat naturel, semi-naturel ou artificiel listé.  

associations végétales définies se structurent dans un système de classification présentant plusieurs niveaux emboîtés 
(association < alliance < ordre < classe). Dans le cadre de cette é
pour tous les habitats mais il leur a été préféré des relevés phytocénotiques qui rassemblent toutes les espèces observées 

 dressée par grandes unités de végétation). En 

mauvais état de conservation, des relevés phytosociologiques ont pu être réalisés. 
L'
le Prodrome des végétations de France (Bardat et al.,
patrimoniaux » et 

« 

(Bensettiti et al., 2005, 2004a, 2004b 2002a, 2001) ou régionales. 
possèdent un code spécifique (ou code Natura 2000). Parmi eux, certains possèdent une valeur patrimoniale encore plus 
forte et sont considérés à ce titre comme « prioritaires » (leur code Natura 2000 es
Le caractère patrimonial des habitats a également été précisé pour certains par leurs statuts de rareté et de menace décrits 
dans le référentiel et la liste rouge des végétations de Bourgogne. 



 

 

   

  Annexes 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

2.3  

3.2.1 Rappel réglementaire 

-  les terrains, exploités ou non, habituellement 
végétation, quand elle 

 ». 
er octobre 2009) précise la méthodologie et les critères pour la délimitation 

des zones humides sur le terrain (articles L. 214-7-1 et R. 211-108 du Code de l'environnement). 
Un espace peut être considéré comme zone humide au sens du Code de l'environnement dès qu'il présente l'un des critères 
suivants :  

 Sa végétation, si elle existe, est caractérisée : 

 Soit par des « habitats », caractéristiques de zones humides, identifiées selon la méthode et la liste 
correspondante figurant à l'annexe 2.2. ; 

 Soit par des espèces indicatrices de zones humides, liste d'espèces figurant à l'annexe 2.1 + liste additive 
d'espèces arrêtée par le préfet si elle existe. 

 Ses sols correspondent à un ou plusieurs types pédologiques parmi ceux mentionnés dans la liste figurant à l'annexe 
1.1 et identifiés selon la méthode figurant à l'annexe 1.2. 

Suite à l'arrêt du Conseil d'Etat (CE, 22 février 2017, n° 386325) et à la note technique du 26 juin 2017 relative à la 
caractérisation des zones humides, NOR: TREL1711655N, il avait été considéré que les deux critères pédologique et 
botanique étaient, en présence de végétation, 
(interministériel) du 24 juin 2008.  

 
 26 juillet 2019, la rédaction de l'article L. 211 1 du C

humides) a été modifié, afin d'y introduire un "ou dont" qui permet de restaurer le caractère alternatif des critères pédologique 
et floristique. L'arrêt du Conseil d'Etat du 22 février 2017 n'a plus d'effet, et la note technique du 26 juin 2017 est devenue 
caduque.  

habituellement i  ; habitats ou flore hygrophile (espèces adaptées à la vie dans des 
milieux très humides ou aquatiques).  

La méthode retenue par BIOTOPE est donc de réaliser une cartographie de végétation permettant de couvrir relativement 
rapidement de grandes surfaces, tout en faisant une différenciation des habitats dits « humides » (H) des habitats « 

dans la limite du nombre de points prévus lors de la commande. 
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Schématisation de la méthodologie de délimitation des zones humides selon la Circulaire du 18 janvier 2010, en application de er octobre 
2009) (©Biotope 2019).  

Il est important de rappeler que suivant la circulaire du 18 janvier 2010 et en application des articles L. 214-7-1 et R. 211-108 
er octobre 2009. :  

"Dans tous les 
cision 

simplifié présenté en annexe 2 de la circulaire)." 
De ce fait les parcelles notées comme « Non zone humide » d'après les habitats observés ne peuvent être directement
caractérisées comme non-humides sans prospections pédologiques (et/ou piézométriques) complémentaires. Ces parcelles 
devront donc, au regard de la réglementation, demeurer dans une « couche d'alerte » afin de souligner les risques de 
présence de zone humide dans le cas où des aménagements seraient prévus sur la zone.  
A contrario une fois l'habitat ou le sol classé comme caractéristique d'une zone humide d'après les catégories présentées 
dans la circulaire, la zone peut être directement classées comme zone humide avérée : "En chaque point, la vérification de 

a végétation suffit pour statuer sur la nature humide de la zone." 
Enfin, il est important de souligner que la circulaire stipule que : "Dans certains contextes particuliers (fluviosols développés 
dans des matériaux très pauvres en fer, le plus souvent cal

tions hydrogéomorphologiques (en particulier 

De ce fait, même dans les cas 
comme non-humide, la présence de substrat sableux et la proximité avec le réseau hydrographique ou une nappe oscillante 
légitime la mise en place de suivis piézométriques pour justifier du caractère non-humide de la zone. 

 profondeur maximale » du toit de 
n engorgement à moins de 50 cm (analyse 

piézométrique).  
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3.2.2 Délimitation de la végétation humide  

Pour le protocole « habitats  du 1er octobre 
2009 précisant les critères de définition et de délimitation des zones humides fournit deux 
typologies : Corine Biotopes et le Prodrome des végétations de France (approche 

s (H.) selon au 
moins une des deux typologies, la végétation peut être directement considérée comme 

 
En revanche, un classement en habitat non caractéristique ou pro parte peut nécessiter 
une expertise botanique via la prise en compte de la flore hygrophile : celle-ci est réalisée 

 flore 
2.1). 

Sur le terrain, nous privilégierons une approche phytosociologique. En effet, celle-
délimiter les zones humides. 

Par exemple, la sous-alliance du Colchico-Arrhenatherenion 
e même habitat par son code Corine Biotopes (38.22), il est considéré comme pro parte par le même 

arrêté.  

 Zones humides », la phytosociologie ne constitue pas un objectif en soi, 
mais seulement un outil. 

 

 H » signifie que cet habitat, ainsi que, le cas échéant, tous 
les habitats de niveaux hiérarchiques inférieurs sont caractéristiques de zones humides. » Si on prend pour exemple la classe 
des Agrostietea stoloniferae (prairies humides mésotrophes à eutrophes), classée Humide (tableau du Prodrome des 
Végé
fait aucune utilité à déterminer le syntaxon inférieur auquel se rattache la prairie cartographiée. 

Afin de standardiser les cartograph
phytosociologiques basée sur le Prodrome des végétations de France et actualisée par diverses publications de référence 
plus récentes. Cet outil permet notamment de connaître pour chaque syntaxon, quel niveau hiérarchique doit être atteint pour 

 

 
Préalablement à la phase de terrain, une correspondance de chaque syntaxon avec, la typologie Corine Biotopes, EUNIS et 

phytosociologiques de BIOTOPE. 
gement, des travaux agricoles ou de plantations ne permettant pas dans leur 

intégralité de justifier du caractère humide ou non humide de la zone considérée, différentes méthodes sont mises en place 
: 

 Cas 1 : relevé des espèces végétales spontanées présentes sur le site concerné en se référant à la liste des espèces 
 

 Cas 2 : recherche systématique des adventives et des messicoles indicatrices pour les parcelles cultivées ; 

 Cas 3 : étude pédologique pour les zones présentant aucune espèce spontanée (terrain de sport, de loisirs, jardins, 
 

Enfin, pour certaines zones humides présentant des limites floues, la prise en compte des critères hydrologiques, 

recourt à ces critères est inscrit en remarque au sein de la table attributaire de la couche SIG produite suite à 
discussion/validation avec les services instructeurs). 

3.2.3 Délimitation des sols humides  

ques sans flore caractéristique dans la limite 

on idéale pour constater sur le terrain 
e 

sont permanents, et peuvent donc être observés à toute saison.  
 sont de plusieurs types :  
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Présence de tourbe (horizon histique), accumulation de matière organique morte dans 
un milieu saturé en eau, de couleur brune à noirâtre ; 

phréatique 
d'eau privée d'oxygène, qui provoque des phénomènes d'anaérobiose et de réduction 
du fer, de couleur bleu-vert gris, 

oxydo-
réduction du fer (taches rouille et zones décolorées) et de nodules ou concrétions de 
fer/manganèse, de couleur noire. 

prioritairement sur des points à situ
humide, suivant des transects perpendiculaires à cette frontière.  

du site. Chaque sondage pédologique 

centimètres ; 

Ou de traits réductiques débutant à moins de 50 centimètres de la surface du sol ; 

Ou de traits rédoxiques débutant à moins de 25 centimètres de la surface du sol et se 
 ; 

Ou de traits rédoxiques débutant à moins de 50 centimètres de la surface du sol et se 

80 et 120 cm. 

Si ces caractéristiques sont présentes, le sol peut être considéré comme sol de zone humide.  

premiers 50 cm, il ne devient pas nécessaire de continuer plus profondément le sondage, puisque dans tous les cas le sol 
ne rentre pas dans le cadre des sols caractéristiques de zone humide selon les classes du GEPPA.  

reportage photo et localisation de chaque point. Les -réduction ont également été 
notées ainsi que le type de sol selon les classes du GEPPA. 

plusieurs prof

© BIOTOPE 
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Illustration des caractéristiques des sols de zones humides  GEPPA 

2.4  
L'expertise de la flore est une précision de l'expertise des habitats naturels. Elle vise à décrire la diversité végétale au sein 

 
connaissances botaniques (bibliographie, consultations) ou attendues au regard des habitats naturels présents. 

des itinéraires de pros
é. 

Les espèces végétales recensées au cours de l'expertise ont été identifiées au moyen de flores de référence au niveau 
national (Coste, 1985 ; Fournier, 2000 ; Tison & De Foucault, 2014) ou régional (Bugnon et al., 1995).  
Les inventaires ont été axés sur la recherche des plantes « patrimoniales » et plus particulièrement de plantes protégées. La 
mise en évidence du caractère patrimonial des espèces végétales repose à la fois sur les bases juridiques des arrêtés relatifs 

 territoire national (1982) et Bourgogne (1992). 
Ces stations de plantes patrimoniales ont été localisées au moyen d'un GPS avec une précision oscillant entre 3 et 6 m en 
fonction de la couverture satellitaire. Leur surface et/ou le nombre de spécimens ont été estimés. Des photographies des 
stations et des individus ont également été réalisées. 

2.5  

parfois assez spécifiques : 

 Repérage 
papillons) ; 

 
; 

 Reconnaissance auditive (orthoptères) ; 

 Récolte d'exuvies sur les berges des cours d'eau afin de préciser le statut reproductif de certaines libellules ; 

  

 Recherches des indices de présence sur les arbres âgés pour les coléoptères saproxylophages. 
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La détermination des espèces sur le terrain est plus ou moins difficile selon le groupe en jeu. Certains insectes sont assez 
caractéristiques (de grosses tailles et uniques dans leurs couleurs et leurs formes) et peuvent être directement identifiés à 

différenciation entre espèces proches (utilisation de clés de détermination). La présence de certaines espèces peut être 
-  

Les inventaires ont été axés sur la recherche des espèces protégées et/ou patrimoniales. 

2.6  
La méthodologie employée pour les amphibiens a consisté en une détection visuelle diurne des adultes, larves et pontes en 
arpentant le site selon un itinéraire de recensement destiné à mettre en évidence le voies de déplacement des animaux 
adultes. 
Plusieurs passages ont été réalis
Un passage a ainsi été réalisé en mai, de manière à passer au moment du e espèce à enjeux identifiée dans 
la bibliographie : le Crapaud calamite. 
Seuls des passages diurnes ont été réalisés. 

2.7  
, les enjeux pour ce groupe sont considérés comme faibles, et aucun inventaire 

enus réaliser les inventaires pour les autres 
groupes ont relevé toutes les observations de reptiles sur le site. Ainsi, les individus, mues, ou cadavres observés sur le site 

vidus (tôles, parpaings, pierres, planches) ont 
 

2.8  

nce (IPA), élaborée et décrite par Blondel, Ferry et Frochot en 1970. 
Notre méthode a consisté à noter l'ensemble des oiseaux observés et/ou entendus durant dix minutes à partir d'un point fixe 

naturels présents. Deux 
visuels avec les oiseaux sont notés. Ils sont reportés à l'aide d'une codification permettant de différencier le type de contact 
(chant, cris, mâle, femelle, couple...). 
Le comptage doit être effectué au printemps, entre le 15 avril et le 15 juin, par temps relativement calme (les intempéries, le 
vent fort et le froid vif doivent être évités), durant la période comprise entre le début et 4 à 5 heures après le lever du soleil. 
Le 2ème passage a eu lieu plus tardivement afin de voir quelles espèces se reproduisent de façon certaine et probable sur 

e jeunes et/ou de comportement de nidification de mêmes individus aux mêmes endroits (postes 
  

Cette méthode a été complétée par une observation précise du comportement des rapaces diurnes et des espèces non-
chanteuses (a

 
 

2.9  
Au vu des données bibliographiques, les enjeux pour ce groupe sont 

experts faunistes venus réaliser les inventaires pour les autres groupes ont relevé toutes les observations de mammifères 
sur le site. Ainsi, les empreintes, poils, excréments, restes de repas, cadavres ont été notés lors des passages sur site. 

2.10  
Enregistrement automatique des émissions ultrasonores 

elles émettent un cri dans le domaine des ultrasons, à raison de 1 à 25 cris par seconde. 
de matériel spécialisé permet donc de détecter immédiatement la présence de ces mammifères. 
Les schémas ci-
diff  
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-
collectés sont analysés sur ord

acoustique a été défini selon la surface des sites, les habitats présents et la nature des corridors de vol avérés ou potentiels.  
Détermination automatique du signal et identification des espèces 

t donc 

 ». Elle est certainement la plus aboutie actuellement en France et 
en Europe. 

amme Sonochiro® développé par le 

Le programme Sonochiro inclut :  

Un algorithme de détection et de délimitation des signaux détectés.  

Une mesure automatique, sur chaque cri, de 41 paramètres discriminants (répartition temps/fréquence/amplitude, 
caractérisation du rythme et ratios signal/bruit).  

de sons de référence. 

identification. Dans le cas où certaines espèces présentes sont peu différentiables entre elles, les séquences sont 
alors 

Un algorithme détectant la présence simultanée de deux groupes de cris attribuables à deux espèces aisément 
différentiables, permettant dans ce cas de proposer une identification -
plan.

Cette méthode permet de réaliser une « prédétermination » des enregistrements qui sont ensuite validés par un expert. 
des représentations graphiques du son 

nce du signal) et le rythme. 

Néanmoins, les cris sonar de certaines espèces sont parfois très proches, voire identiques dans certaines circonstances de 

à 

signif
, 

Eptesic

concernent des petites espèces audibles dans un faible rayon.  

enregistreur automatique en point fixe, les résultats des écoutes sont tous exprimés par une mesure de 
pas 

ère, soit de 5 
secondes dans le cas des détecteurs à main, à environ 15 secondes pour des enregistreurs de type SM2BAT ou SM4BAT. 

Schéma du principe de détection des chauves-
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Ainsi, pour pallier aux nombreux facteurs de variations de dénombrements liés au matériel (sensibilité du micro, trigger, 
seui
correspond à la « minute positive ». Une minute est dite « positive » quand au moins un chiroptère est enregistré au cours 
de celle-ci. Le nombre de minutes positives peut être considéré globalement ou décliné par espèce.  

être formulé en occurrence par heure ou par nuit (rapport du no
 

enreg

Alexandre Haquar éférentiel appelé Actichiro® 
 

propose des chiffres objectifs qui  sur 
un point ou un site donné. Ces chiffres de référence sont exprimés en minutes positives par nuit.  
 
Calendrier des enregistrements 
Les enregistrements ont ciblé deux -souris : 

  

  

  / automne lors de la dispersion des jeunes et la reproduction. 

 

 Nombre de SM2  

Premier passage  
(5 au 6 mai 2021) 2 1 

Second passage  
(14 au 15 juillet 2021) 2 1 

Troisième passage 
(21 au 22 septembre 2021) 2 1 

 
Soit un équivalent de 6  
 
Recherche de gîtes 

 de 
colonies, 

bâtiments ainsi que dans la limite du possible du fait de la présence de feuille sur les arbres en cette saison. Ces inventaires 
ont été réalisés au printemps et été. 
Les traces de « guano » ont été particulièrement recherchées. Ce terme regroupe le mélange sous la colonie des crottes et 
des éléments non comestibles des proies des chauves-  

2.11  
Généralités  
La période durant laquelle ont été menées les investigations était propice à la recherche de la flore et de la faune patrimoniale. 
Néanmoins, les inventaires ne peuvent pas être considérés comme exhaustifs du fait d'un nombre de passages limité. Les 
inventaires donnent toutefois une représentation juste de la patrimonialité des espèces floristiques et faunistiques et des 

 
 
Habitats naturels et flore 
D'une manière globale, les inventaires floristiques sont suffisants pour identifier et caractériser les habitats naturels présents 
sur le site d'étude. De la même manière, la période durant laquelle ont été menées les investigations couvrait celle de la 
floraison de nombreuses espèces et était propice à la recherche de la flore patrimoniale, en milieu de printemps. Le site étant 
constitué en grande partie de champs cultivés (céréales), les inventaires floristiques, bien que ne pouvant être considérés 
comme exhaustifs (du fait d'un nombre de passage limité), donnent une bonne représentation de la patrimonialité des habitats 
et de la flore du site d'étude. 
Bien que les inventaires aient 
donnent une bonne représentation de la patrimonialité des habitats et de la flore du site d'étude, les inventaires floristiques, 
menés avec précision, ne peuvent être considérés comme exhaustifs. Certaines plantes à floraison précoce (certaines 
annuelles et bulbeuses notamment) ou à expression fugace ont pu ne pas être visibles ou identifiables aisément lors des 
passages. 



 

 

   

  Annexes 

  

 

VALORIPOLIS 

 Diagnostic  

 
Bryophytes 
Concernant les bryophytes (mousses e

hique ne correspond pas (taxons montagnards, taxons littoraux, taxons à 
-

marais, tourbières, vieilles forêts acidiphiles, forêts montagnardes, falaises, parois, pelouses sèches).  
 
Zones humides 
Délimitation des zones humides  

 

humide.  
Analyse des sondages pédologiques  

 
 

 
 à faible profondeur est imposé par la présence 

de cailloux ou de racines, ou par un endurcissement du sol  

 ficielle est souvent 
homogénéisée par le labour et obscurcie par un enrichissement en matière organique, ce qui rend problématique 

milieux adjacents moins perturbés. 

 Les sols remaniés (anthroposols), parmi lesquels les remblais, se reconstituent lentement et reflètent rarement le 
fonctionnement du site. Les traits pédologiques caractéristiques de zone humide peuvent ne pas se développer et 
lorsque 
matériau apporté ou à un phénomène de tassement superficiel), il est parfois impossible de conclure sur le caractère 
humide ou non des sondages. 

 L -réduction du fer : certains types de sols très pauvres en fer, notamment 

e : ces traces peuvent aussi être confondues avec la coloration de certains substrats. 

 
Insectes 
Un seul passage en mi-
potentiellement présentes sur le site. Ce seul passage a été jugé 

  
 
Mollusques 

, les mollusques ont  
 
Crustacés et poissons 

été mené dans le cadre de cette étude.  
 
Amphibiens et reptiles 
La période durant laquelle ont été menées les investigations était propice à la recherche de l'herpétofaune. Néanmoins, dans 
la mesure où les études ne sont pas réalisées sur un cycle biologique complet (année), les inventaires ne peuvent pas être 
considérés comme totalement exhaustifs, mais donnent une représentation juste de la patrimonialité herpétologique du site 

 
Le dénombrement des espèces réalisé ne constitue en aucun cas une estimation de la taille de la population, mais seulement 
le nombre d'individus observés en un temps donné. Ce nombre constitue à minima le nombre d'individus susceptibles d'être 

 
Les reptiles  mais aussi certains amphibiens - sont des espèces di

 
 

Pour avoir une estimation fiable d'une population, seules les méthodes statistiques de capture- marquage- recapture sur 
plusieurs sessions de capture permettent de donner de résultats satisfaisants. 

 De plus, aucun 
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Oiseaux 
Dans la mesure où les études ne sont pas réalisées sur un cycle biologique complet (année), les inventaires ne peuvent pas 
être considérés comme totalement exhaustifs, mais donnent une représentation juste de la patrimonialité avifaunistique du 

 

engendr  
Inversement, la plupart des oiseaux ayant une capacité de déplacement, il est possible que des espèces ne nichant pas à 

 ressources que très ponctuellement ne soient pas identifiées. Néanmoins, 
 

 
Les conditions météorologiques partiellement pluvieuses lors des deux premiers 

ation  
 

site. Celle-
ci peut donc attirer de nombreuses espèces, ces espèces ne sont pour autant que très peu liées aux habitats présents sur le 
site.  
 
Mammifères (hors chiroptères) 
Les expertises ont été menées en partie au printemps, ce qui correspond à une période d'observation favorable pour les 

 
Cependant, la mise en évidence de la présence de certaines espèces par l'observation directe d'individus ou d'indices de 

é 
des indices (fèces minuscules). C'est principalement le cas des micromammifères, gr

-piège avec système de trappe se déclenchant lorsque l'animal consomme 
t nécessite ainsi un 

relevé des pièges très fréquent. La prospection de ce groupe est particulièrement difficile et chronophage, les habitats étant 
 

 
Chiroptères 
Les limites des méthodes utilisant des enregistreurs automatiques sont de deux ordres :  

 
autres ne le sont pas à plus de 10 m.),  

 
 résultats et leur 

analyse dépendent alors en grande partie de la pertinence du choix des points par rapport aux connaissances 

 

Mais 
 

aussi de pallier au problème de la distance de détection, 

plus proche que dans un laps de temps court, les 5 secondes habituellement utilisés pour comptabiliser un contact. 

nction des différences de 
détectabilité.  
De plus les détecteurs ont été placés dans les différents milieux favorables aux chiroptères. 
Enfin, concernant la recherche des gîtes arboricoles, le temps imparti aux prospections ne permettait pas, compte-tenu de la 

potentiellement favorable. Les inventaires consistent donc en une analyse des potentialités en gîtes arboricoles au regard de 
la maturité des arbres. 

 
 
Conclusion 

 En fonction des 

e et 
suffisamment complet pour préparer la constitution de dossiers réglementaires le cas échéant. 
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Synthèse des documents de référence pour la définition des statuts de rareté ou menaces 

Niveau européen Niveau national Niveau local 

Habitats naturels 

- 

(Commission européenne, 2013) 
- « Cahiers d'habitats » Natura 2000. 
Connaissance et gestion des habitats 
et des espèces d'intérêt 
communautaire, tomes 1 à 5 (Bensettiti 
et al. (coord.), 2001, 2002, 2004ab, 
2005)
- European red list of habitats (Janssen 
et al., 2016) 

- Liste rouge des forêts 
méditerranéennes de France 
métropolitaine (UICN France, 2018) 

- Synsystème des végétations de la 
région Bourgogne (CBNBP, 2019) 
- Liste des espèces et habitats 
déterminants de la région Bourgogne 
(DREAL Bourgogne Franche-Comté) 
- Site web du CBNBP, consultation 
régulière 

Flore 

- « Cahiers d'habitats » Natura 2000. 
Connaissance et gestion des habitats 
et des espèces d'intérêt 
communautaire, tome 6  Espèces 
végétales (Bensettiti, Gaudillat & Quéré 
(coord.), 2002) 
- European red list of vascular plants 
(Bilz, Kell, Maxted & Lansdown, 2011) 

- Liste rouge de la Flore vasculaire de 
France métropolitaine (UICN France et 
al., 2018) 

- Catalogue de la flore vasculaire de 
Bourgogne (CBNBP, 2016) 
- Synsystème des végétations de la 
région Bourgogne (CBNBP, 2019) 
- Liste des espèces et habitats 
déterminants de la région Bourgogne 
(DREAL Bourgogne Franche-Comté) 
- Site web du CBNBP, consultation 
régulière 

Insectes 

- European Red List of dragonflies 
(Kalkman et al., 2010) 
- European Red List of butterflies (Van 
Swaay et al., 2010) 
- European Red List of saproxilics 
beetles (Nieto & Alexander., 2010) 
- 
Connaissance et gestion des habitats 

communautaire, tome 7  Espèces 
animales (Bensettiti & Gaudillat 
(coord.), 2002) 
- European Red List of Grasshoppers, 
Crickets and Bush-crickets (Hochkirch 
et al., 2016) 

- Liste rouge des Papillons de jour de 
France métropolitaine (UICN France, 
MNHN, OPIE & SEF, 2012). 
- Liste rouge des Libellules de France 
métropolitaine (UICN France, MNHN, 
OPIE & SFO, 2016, 2017) 
- Les orthoptères menacés de France. 
Liste rouge nationale et liste rouge par 
domaine biogéographique (Sardet & 
Defaut, 2004) 
- Les Libellules de France, Belgique, 
Luxembourg (Boudot et al., 2017) 
- 
de France, Belgique, Luxembourg et 
Suisse (Sardet, Roesti & Braud, 2015) 
- Coléoptères saproxyliques et valeur 
biologique des forêts françaises 
(Brustel, 2004) 
- Liste rouge des éphémères de France 
métropolitaine (UICN France, MNHN & 
OPIE, 2018) 

- Espèces déterminantes pour 

génération  Faune (DREAL 
Bourgogne, 2012)  
- Guide des espèces protégées en 
Bourgogne (Conservatoires des Sites 
Naturels de Bourgogne, 2002)  
- Atlas des papillons de jour de 
Bourgogne et de Franche-Comté 
(Rhopalocères et Zygènes) (Essayan 
R., Jugan D., Mora F. & Ruffoni A. 
(coord.), 2013)  
- Liste rouge des odonates et 
papillons diurnes de la région 
Bourgogne (SHNA, 2015)  
- Premier état de l'inventaire des 
Orthoptères en Bourgogne (2007)  

Reptiles - Amphibiens 

- European Red List of Reptiles (Cox & 
Temple, 2009) 
- European Red List of Amphibiens 
(Temple & Cox, 2009) 
- Atlas of amphibians and reptiles in 
Europe (Gasc et al., 2004) 

- Atlas des amphibiens et reptiles de 
France (Lescure & Massary, 2013) 
- Les reptiles de France, Belgique, 
Luxembourg et Suisse (Vacher & 
Geniez, 2010) 

- Liste rouge des amphibiens et reptiles 
de Bourgogne (SHNA, 2015). 
- Espèces déterminantes pour 

nde

génération (DREAL Bourgogne, 2012) 
- Atlas des reptiles de Bourgogne, Rev. 
Sci. Bourgogne-Nature Hors-série 12. 
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Niveau européen Niveau national Niveau local 

- 
Connaissance et gestion des habitats 

communautaire, tome 7  Espèces 
animales (Bensettiti & Gaudillat 
(coord.), 2002) 

- Liste rouge Reptiles et Amphibiens de 
France métropolitaine (UICN France, 
MNHN & SHF, 2015, 2016) 

366p (SIRUGUE D. & VARANGUIN N. 
(coord.) 2012.) 

Oiseaux 

- Birds in the European Union : a status 
assessment (Birdlife International, 
2004) 
 - European Red List of Birds. 
Luxembourg. Publications Office of the 
European Union (Birdlife International, 
2021) 

- Atlas des oiseaux de France 
Métropolitaine (Issa & Muller, 2015) 
- Liste rouge des Oiseaux de France 
métropolitaine (UICN France, MNHN, 
LPO, SEOF & ONCFS, 2016) 
 

- Liste rouge régionale des oiseaux 
nicheurs menacés en Bourgogne. Etude 
et protection des oiseaux en Bourgogne, 
(ABEL J., BABSKI S-P., BOUZENDORF 
F., BROCHET A-
2015) 
- Espèces déterminantes pour 

nde 
génération (DREAL Bourgogne, 2012) 
- Les oiseaux de Saône-et-Loire. 
Inventaire et synthèse des 
connaissances. Rev. Sci. Bourgogne-
Nature Hors-série 10376 p (FROLET J-
M. & MEZANI S. (coord.) 2012.) 

Mammifères 

- The Status and distribution of 
European mammals (Temple & Terry, 
2007) 
- « Cahiers 
Connaissance et gestion des habitats 

communautaire, tome 7  Espèces 
animales (Bensettiti & Gaudillat 
(coord.), 2002) 

- Les Chauves-souris de France, 
Belgique, Luxembourg et Suisse (Arthur 
& Lemaire, 2009) 
- Liste rouge des Mammifères de France 
métropolitaine (UICN 
France, MNHN, SFEPM & ONCFS, 
2017, 2018) 

- Espèces déterminantes pour 

génération (DREAL Bourgogne, 2012)  
- Liste rouge des espèces menacées en 
France  Chapitre Mammifères de 
France métropolitaine. UICN France, 
MNHN, SFEPM & ONCFS (2017)  
- Liste rouge régionale des mammifères 
de Bourgogne (SHNA, 2015)  
 
Liste rouge des espèces menacées en 
France  Chapitre Mammifères de 
France métropolitaine. UICN France, 
MNHN, SFEPM & ONCFS (2017) 
- Liste rouge régionale des mammifères 
de Bourgogne (SHNA, 2015)  

 
  



Annexes VALORIPOLIS 

Diagnostic 

Espèces végétales 

Nom scientifique Nom vernaculaire Indigénat 
Bourgogne

Rareté 
Bourgogne 

Liste Rouge 
Bourgogne Protection ZNIEFF 

Bourgogne 

Acer campestre L., 1753 Erable champêtre indigène CC LC 0 0 

Achillea ptarmica L., 
1753

Achillée sternutatoire indigène CC LC 0 0 

Agrimonia eupatoria L., 
1753

Aigremoine eupatoire indigène CC LC 0 0 

Alopecurus pratensis L., 
1753

Vulpin des prés indigène CC LC 0 0 

Anthoxantum odoratum
L., 1753

Flouve odorante indigène CC LC 0 0 

Arrhenatherum elatius
(L.) P.Beauv. ex J.Presl 

& C.Presl, 1819

Fromental indigène CC LC 0 0 

Betula pendula Roth, 
1788

Bouleau verruqueux indigène CC LC 0 0 

Bromopsis erectus 
(Huds.) Fourr., 1869

Brome érigé indigène CC LC 0 0 

Carduus acanthoides L., 
1753

Chardon faux-
acanthe 

indigène CC LC 0 0 

Carex hirta L., 1753 Laîche hérissée indigène CC LC 0 0 

Convolvulus arvensis L., 
1753

Liseron des champs indigène CC LC 0 0 

Cornus sanguinea L., 
1753

Cornouiller sanguin indigène CC LC 0 0 

Crepis biennis L., 1753 Crépis bisannuel indigène CC LC 0 0 

Dactylis glomerata L., 
1753

Dactyle aggloméré indigène CC LC 0 0 

Daucus carota L., 1753 Carotte sauvage indigène CC LC 0 0 

Erigeron annuus (L.) 
Desf., 1804

Vergerette annuelle non indigène CC LC 0 0 

Fraxinus excelsior L., 
1753

Frêne élevé indigène CC LC 0 0 

Ficaria verna Huds., 
1762

Ficaire indigène CC LC 0 0 

Galium molugo L., 1753 Gaillet mou indigène CC LC 0 0 

Geranium columbinum
L., 1753

Géranium colombin indigène CC LC 0 0 

Geum urbanum L., 1753 Benoîte des villes indigène CC LC 0 0 

Heracleum sphondylium
L., 1753

Grande berce indigène CC LC 0 0 

Holcus lanatus L., 1753 Houlque laineuse indigène CC LC 0 0 

Juncus effusus L., 1753 Jonc diffus indigène CC LC 0 0 
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Nom scientifique Nom vernaculaire 
Indigénat 

Bourgogne 
Rareté 

Bourgogne 
Liste Rouge 
Bourgogne Protection 

ZNIEFF 
Bourgogne 

Lapsana communis L., 
1753 

Lampsane commune indigène CC LC 0 0 

Lepidium campestre (L.) 
W.T.Aiton, 1812 

Passerage champêtre indigène CC LC 0 0 

Leucanthemum vulgare 
Lam., 1779 

Marguerite indigène CC LC 0 0 

Lolium perenne L., 1753 Ivraie indigène CC LC 0 0 

Phlaris arundinacea L., 
1753 

Baldingère indigène CC LC 0 0 

Plantago lanceolata L., 
1753 

Plantain lancéolé indigène CC LC 0 0 

Poa trivialis L., 1753 Pâturin commun indigène CC LC 0 0 

Potentilla reptans L., 
1753 

Quintefeuille indigène CC LC 0 0 

Poterium sanguisorba 
L., 1753 

Petite sanguisorbe indigène CC LC 0 0 

Prunus spinosa L., 1753 Prunellier indigène CC LC 0 0 

Rubus fruticosus L., 
1753 

Ronce des bois indigène CC LC 0 0 

Rumex obtusifolius L., 
1753 

Patience à feuilles 
obtuses 

indigène CC LC 0 0 

Salix caprea L., 1753 Saule des chèvres indigène CC LC 0 0 

Salix purpurea L., 1753 Saule pourpre indigène CC LC 0 0 

Schedonorus pratensis 
(Huds.) P.Beauv., 1812 

Fétuque des prés indigène CC LC 0 0 

Solanum dulcamara L., 
1753 

Douce-amère indigène CC LC 0 0 

Sonchus asper (L.) Hill, 
1769 

Laiteron rude indigène CC LC 0 0 

Taraxacum officinale 
F.H.Wigg., 1780 

Pissenlit officinal indigène CC LC 0 0 

Urtica dioica L., 1753 Ortie dioïque indigène CC LC 0 0 

 : Catalogue de la flore vasculaire de Bourgogne. CBNBP 2016. 
Liste Rouge régionale : (EN) En danger, (VU), Vulnérable, (NT) Quasi-menacée, (LC) Préoccupation mineure, (DD) Données insuffisantes, (NA) Non applicable 
Protection Bourgogne : PN : espèce protégée au niveau national (Arrêté interministériel du 20 janvier 1982 modifié), PR : espèce protégée en région Bourgogne (Arrêté du 27 mars 
1992), 0 : absence de protection 

 

 Insectes 

Groupe biologique Nom scientifique Nom vernaculaire 

Insectes rhopalocères Aricia agestis (Denis & 
Schiffermüller, 1775) 

Collier-de-corail 

Insectes orthoptères Calliptamus italicus (Linnaeus, 
1758) 

Caloptène italien, Criquet italien, Calliptame italique, Criquet 
italique 

Insectes rhopalocères Coenonympha pamphilus 
(Linnaeus, 1758) 

Procris 

Insectes orthoptères Conocephalus fuscus 
(Fabricius, 1793) 

Conocéphale bigarré, Xiphidion Brun 
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Groupe biologique Nom scientifique Nom vernaculaire 

Insectes orthoptères Euchorthippus declivus (Brisout 
de Barneville, 1848) 

Criquet des mouillères, Criquet des Bromes 

Insectes orthoptères Gomphocerippus biguttulus (Linnaeus, 1758) 

Insectes odonates Ischnura elegans (Vander 
Linden, 1820) 

Agrion élégant 

Insectes orthoptères Leptophyes punctatissima 
(Bosc, 1792) 

Leptophye ponctuée, Sauterelle ponctuée, Barbitiste trèsponctué 

Insectes rhopalocères Maniola jurtina (Linnaeus, 1758) Myrtil 

Insectes autres Mantis religiosa (Linnaeus, 
1758) 

Mante religieuse 

Insectes orthoptères Meconema thalassinum (De 
Geer, 1773) 

Méconème tambourinaire, Méconème varié,  Sauterelle des 
Chênes 

Insectes orthoptères Oedipoda caerulescens 
(Linnaeus, 1758) 

OEdipode turquoise, Criquet à ailes bleues et noires, Criquet bleu, 
Criquet rubané, OEdipode bleue, Oedipode bleuâtre 

Insectes orthoptères Phaneroptera falcata (Poda, 
1761) 

Phanéroptère commun, Phanéroptère porte-faux, Phanéroptère en 
faulx,  Phanéroptère en faux 

Insectes orthoptères Phaneroptera nana Fieber, 1853 Phanéroptère méridional 

Insectes orthoptères Platycleis albopunctata (Goeze, 
1778) 

Decticelle grisâtre, Dectique gris 

Insectes odonates Platycnemis pennipes (Pallas, 
1771) 

Agrion à larges pattes, Pennipatte bleuâtre 

Insectes rhopalocères Polyommatus icarus 
(Rottemburg, 1775) 

Argus bleu 

Insectes orthoptères Pseudochorthippus parallelus 
(Zetterstedt, 1821) 

Criquet des pâtures, Oedipode parallèle 

Insectes rhopalocères Pyronia tithonus (Linnaeus, 
1771) 

Amaryllis 

Insectes odonates Sympetrum sanguineum (O.F. 
Müller, 1764) 

Sympétrum sanguin (Le), Sympétrum rouge sang (Le) 

Insectes orthoptères Tettigonia viridissima (Linnaeus, 
1758) 

Grande Sauterelle verte, Sauterelle verte (des prés), Tettigonie 
verte, Sauterelle à coutelas 
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 Amphibiens 

Nom scientifique Nom vernaculaire Source 

Statuts réglementaires Statuts patrimoniaux 

E
u

ro
p

e 

F
ra

n
ce

 

M
en
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e 
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e 

M
en

ac
e 

ré
g

io
n

al
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D
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N
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F

F
 

R
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et
é 

ré
g

io
n
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e 

Epidalea calamita 
(Laurenti, 1768) 

Crapaud calamite SHNA, 
2015 An. IV  PN LC NT DZ RR 

Légende : 

 An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
 Art. 2 :  : protection des individus et de leurs habitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre reptiles et amphibiens de France métropolitaine (UICN France, MNHN, SHF, 2015, 2016) : EN : en danger ; VU : 

vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure.  
 Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour la modernisation des ZNIEFF en Bourgogne (DREAL, 2012). 
 Niveau de rareté  : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez 

commun ; C : commun ; CC : très commun. 
 

 Reptiles 

Nom scientifique Nom vernaculaire Source 

Statuts réglementaires Statuts patrimoniaux 

E
u

ro
p

e 

F
ra

n
ce

 

M
en

ac
e 

n
at

io
n

al
e 

M
en

ac
e 
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g
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n
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e 

D
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Z

N
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F
F

 

R
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é 
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g
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n

al
e 

Podarcis muralis) (Laurenti, 
1768) 

Lézard des 
murailles 

SHNA, 
2015 An.IV  PN LC LC - CC 

Légende : 

 An. IV : espèces inscrites aux annexes IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
  : protection des individus et de leurs habitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre reptiles et amphibiens de France métropolitaine (UICN France, MNHN, SHF, 2015, 2016) : EN : en danger ; VU : 

vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 Niveau de rareté e (SIRUGUE D & VARANGUIN N, 2012) : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez 

commun ; C : commun ; CC : très commun. 

 

 Oiseaux 

Nom scientifique Nom 
vernaculaire 

Source Statuts réglementaires Statuts patrimoniaux 

E
u

ro
p

e 

F
ra

n
ce

 

M
en

ac
e 

n
at

io
n

al
e 

M
en
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e 
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g
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n
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D
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N
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n
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Ardea cinerea 
Linnaeus, 1758 

Héron cendré Biotope -  PN LC LC - C 

Carduelis cannabina 
(Linnaeus, 1758) 

Linotte 
mélodieuse 

Biotope -  PN VU LC - C 

Carduelis carduelis 
(Linnaeus, 1758) 

Chardonneret 
élégant 

Biotope -  PN VU VU - CC 

Carduelis chloris 
(Linnaeus, 1758) 

Verdier d'Europe Biotope -  PN VU LC - CC 

Columba palumbus 
Linnaeus, 1758 

Pigeon ramier Biotope -  - LC LC - CCC 
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Emberiza calandra 
Linnaeus, 1758 

Bruant proyer Biotope -  PN LC LC - CC 

Falco tinnunculus 
Linnaeus, 1758 

Faucon crécerelle Biotope -  PN NT LC - CC 

Hippolais polyglotta 
(Vieillot, 1817) 

Hypolaïs 
polyglotte 

Biotope -  PN LC LC - CC 

Hirundo rustica 
Linnaeus, 1758 

Hirondelle 
rustique 

Biotope -  PN NT VU - CC 

Lanius senator 
Linnaeus, 1758 

Pie-grièche à tête 
rousse 

Biotope -  PN VU NT DZ AR 

Milvus migrans 
(Boddaert, 1783) 

Milan noir Biotope An. I  PN LC LC - C 

Motacilla flava 
Linnaeus, 1758 

Bergeronnette 
printanière 

Biotope -  PN LC LC - C 

Passer domesticus 
(Linnaeus, 1758) 

Moineau 
domestique 

Biotope -  PN LC LC - CCC 

Saxicola rubicola 
(Linnaeus, 1766) 

Tarier pâtre Biotope -  PN NT LC - CC 

Streptopelia decaocto 
(Frivaldszky, 1838) 

Tourterelle turque Biotope -  - LC LC - CCC 

Sturnus vulgaris 
Linnaeus, 1758 

Étourneau 
sansonnet 

Biotope -  - LC LC - CCC 

Sylvia communis 
Latham, 1787 

Fauvette grisette Biotope -  PN LC LC - CC 

Buteo buteo 
(Linnaeus, 1758) 

Buse variable Biotope - PN LC LC - CC 

Corvus corone 
Linnaeus, 1758 

Corneille noire Biotope - - LC LC - CCC 

Erithacus coelebs 
Linnaeus, 1758 

Rougegorge 
familier 

Biotope - PN LC LC - CC 

Motacilla alba 
Linnaeus, 1758 

Bergeronnette 
gris 

Biotope - PN LC LC - CCC 

Parus major 
Linnaeus, 1758 

Mésange 
charbonnière 

Biotope - PN LC LC - CCC 
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Alauda arvensis 
(Linnaeus, 1758) 

Alouette des 
champs 

LPO, 2013 An. II - NT NT - CC 

Circus cyaneus 
(Linnaeus, 1766) 

Busard Saint-
Martin 

LPO, 2013 An. I PN LC VU DZ R 

Serinus serinus 
(Linnaeus, 1766) 

Serin cini LPO, 2019) - PN VU DD - CC 

Légende : 

 An. I/An. II conservation des oiseaux sauvages, ou directive « 
Oiseaux » 

 bitats de reproduction/repos. 
 LRN : Liste Rouge des espèces menacées en France, chapitre oiseaux de France métropolitaine (UICN France, MNHN, LPO, SEOF & ONCFS, 2016) : EN : en danger ; VU : 

vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale des oiseaux nicheurs (ABEL J. BABSKI S-P., BOUZENDORF F. et BOUCHET A-L., 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; 

LC : préoccupation mineure. 
 Dét. ZNIEFF : DZ nde génération  faune. (DREAL, décembre 2012). 
 Niveau de rareté FROLET J-M. & MEZANI S., 2012) : E : exceptionnel ; RR : très rare ; R : rare ; AR : assez rare ; PC : peu commun ; AC : assez 

commun ; C : commun ; CC : très commun. 
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 Mammifères (hors chiroptères) 

Nom scientifique Nom 
vernaculaire Source 

Statuts réglementaires Statuts patrimoniaux 

E
u

ro
p

e 

F
ra

n
ce
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n

al
e 
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Capreolus 
capreolus 

(Linnaeus, 1758) 

Chevreuil 
européen Biotope -  - LC LC - - 

Sus scrofa 
Linnaeus, 1758 

Sanglier Biotope -  - LC LC - - 

Erinaceus 
europaeus 

(Linnaeus, 1758) 

Hérisson 
 LPO, 2018 - PN LC LC - - 

Légende : 

 An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 
 tats de reproduction/repos. 
 2007 : protection des individus. 
 LRN : La Liste rouge des espèces menacées en France  Chapitre Mammifères de France métropolitaine. UICN France, MNHN, SFEPM & ONCFS (2017) : EN : en danger ; VU : 

vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 LRR : Liste rouge régionale des mammifères de la région Bourgogne (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure. 
 Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour nde génération  faune. (DREAL, décembre 2012). 

 

 Chiroptères 

Nom vernaculaire 
Nom scientifique 

Statuts réglementaires Statuts patrimoniaux 

E
ur

op
e 

F
ra

nc
e 

LR
N

 

LR
R

 

D
ét

. 
Z

N
IE

F
F

 
 

Espèces patrimoniales et/ou réglementées 

Pipistrelle commune, Pipistrellus pipistrellus An. II Art. 2 NT LC - 

Noctule de Leisler, Nyctalus leisleri An. II Art. 2 NT NT - 

Noctule commune, Nyctalus noctula An. II Art. 2 VU DD - 

La Pipistrelle de Kuhl, Pipistrellus kuhlii An. II Art. 2 LC LC - 

Pipistrelle pygmée, Pipistrellus pygmaeus An. II Art. 2 LC DD - 

Grand Murin, Myotis myotis An. II & IV Art. 2 LC NT DZ 

Sérotine commune, Eptesicus serotinus An. II Art. 2 NT LC - 

Légende : 
An. II/IV : espèces inscrites aux annexes II et/ou IV de la Directive N° 92/43/CEE du 21/05/92, dite « Directive Habitats ». 

tats de reproduction/repos. 
LRR : Liste rouge régionale des mammifères de Bourgogne (SHNA, 2015) : EN : en danger ; VU : vulnérable ; NT : quasi-menacé ; LC : préoccupation mineure, DD : Données insuffisantes. 
Dét. ZNIEFF : DZ : espèce déterminante pour la modernisation des ZNIEFF en Bourgogne (Espèces déterminante - Faune, DREAL 
Bourgogne - décembre 2012)  
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Diagnostic 

Résultats des sondages pédologiques 

N° de 
sondage Caractéristiques du profil et végétation naturelle 

Code du profil 
identifié (classe 

GEPPA) 
570 : Zone 
légèrement 
basse 

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun foncé, limono-argileux. Quelques 
petites taches rouille diffuses. Transition nette sur un horizon de couleur 
brun, limono- argileux, avec des petites taches rouille diffuses (moins de 5%). 
Transition nette à 50 cm de profondeur sur un horizon limono-argileux, brun 
jaunâtre, présentant plus de 10% de plages rouille. Matrice bien visible. 
Transition brutale vers 80 cm sur un horizon gris-ocre, massif, compact 
présentant 20% de plages rouille et 20 à 30% de plages décolorées. Matrice 
encore présente. Horizon se poursuivant au-delà de 110 cm. 

Sol de type Rédoxisol. 

Vb : 
Sol hydromorphe

571 : zone 
plane

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun foncé avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, limono-argileux, sain. De 20 à 40 cm de profondeur, 
horizon brun-clair, limono- argileux, sain. A partir de 45 cm, apparition de 
taches rouilles (plus de 5%) au sein de la matrice. De 50 à 70 cm, plages 
rouille (20%), concrétion ferro-manganiques noirâtres et zones décolorées 

-réduction couvrant l
Caractéristiques se poursuivant au-delà de 120 cm. 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 

IIIc : sol non 
hydromorphe 

572 : zone 
plane

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun foncé avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, limono-argileux, sain. De 20 à 40 cm de profondeur, 
horizon brun-clair, limono-argileux, sain. A partir de 45 cm, apparition de 
taches rouilles (plus de 5%) au sein de la matrice. De 50 à 70 cm, plages 
rouille (20%), concrétion ferro-manganiques noirâtres et zones décolorées 

-
Caractéristiques se poursuivant au-delà de 120 cm. 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 

IIIc : sol non 
hydromorphe

573 : zone 
légèrement 
bombée

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun foncé avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, limono-argileux, sain. De 20 à 50 cm de profondeur, 
horizon brun-clair, limono-argileux, sain, avec de nombreux cailloux. De 50 à 
85 cm, horizon brun-clair, limono-argileux, compact, caillouteux (plus de 
10%), toujours sain. Arrêt tarière à 85 cm de profondeur du fait de la charge 
caillouteuse. Terre fine faisant effervescence à HCl dilué à partir de 30 cm 
de profondeur 
Sol de type calcisol. 

Hors catégorie schéma 
GEPPA 

574 : zone 
plane

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun foncé avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, limono-argileux, sain. De 20 à 40 cm de profondeur, 
horizon brun-clair, limono- argileux, sain. A partir de 45 cm, apparition de 
taches rouilles (plus de 5%) au sein de la matrice. De 50 à 70 cm, plages 
rouille (20%), concrétion ferro-manganiques noirâtres et zones décolorées 

-réduction couvrant l
Caractéristiques se poursuivant au-delà de 120 cm. 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 

IIIc : sol non 
hydromorphe

575 : zone 
plane

Entre 0 et 10 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain. De 10 à 50 cm, 
horizon brun plus clair, limono-argileux, sain, avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, augmentant en profondeur. Transition nette. De 50 
à 70 cm, horizon brun clair, limono-argileux, compact, présentant entre 10 et 
20% de taches rouille. A partir de 70 cm de profondeur, horizon brun-rouille, 
limono-argileux, compact, avec une forte charge caillouteuse (au moins 
20%), présentant 20% de plages rouille, des concrétions ferro-manganiques 
noirâtres et des zones décolorées. Arrêt tarière à 80 cm du fait de la charge 
caillouteuse. 

IIIb : sol non 
hydromorphe 
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N° de 
sondage Caractéristiques du profil et végétation naturelle 

Code du profil 
identifié (classe 

GEPPA) 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 
Végétation de type jachère mésophile (voir chapitre précédent pour la liste 
des espèces). 
Végétation non hygrophile. 

576 : zone 
plane 

Horizon de surface brun foncé, limono-argileux, sain. Apparition de taches 
rouilles vers 20/25 cm. De 40 à 60 cm, horizon brun clair, limono-argileux, 
présentant des taches rouille abondantes et des zones décolorées. 
Transition progressive sur un horizon gris-rouille, limono-argileux, présentant 
30% de taches rouille et 70% de taches décolorées. Transition très nette à 
80 cm sur un horizon gris-  à 95 cm. 
Horizon de type Rédoxisol. 
Végétation de type jachère hygrophile (voir chapitre précédent pour la liste 
des espèces) : végétation hygrophile. 

Vd : sol hydromorphe 

577 : zone 
plane 

Entre 0 et 20 cm, horizon brun, limono-argilo-sableux, sain. De 20 à 45 cm, 
horizon brun clair, limono-argileux, compact, avec apparition de quelques 
taches rouille et zones décolorées sur le plancher. Transition nette à 60 cm 
sur un horizon brun-rouille, limono-argileux, présentant 20% de taches 

 
Sol de type Rédoxisol. 
Végétation de type jachère mésophile (voir chapitre précédent pour la liste 
des espèces) : végétation non hygrophile. 

IVd : sol 
hydromorphe 

578 : cuvette Entre 0 et 20 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain. De 20 à 45 cm, 
horizon brun plus clair, limono-argileux, sain, avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, augmentant en profondeur. Transition nette. De 45 
à 60 cm, horizon brun clair, limono-argileux, compact, présentant entre 10 et 
20% de taches rouille. A partir de 80 cm de profondeur, horizon brun-rouille, 
limono-argileux, compact, avec une forte charge caillouteuse (au moins 
20%), présentant 20% de plages rouille et des zones décolorées. Arrêt 
tarière à 100 cm du fait de la charge caillouteuse (altérite ?). Profil faisant 
effervescence à HCl dilué vers 40 cm. 
Sol de type Calcisol rédoxique. 
Végétation de type jachère mésophile (voir chapitre précédent pour la liste 
des espèces) : végétation non hygrophile. 

IIIb : sol non 
hydromorphe 

579 : zone 
plane 

De 0 à 30 cm, semelle de labour, brun foncé, limono-argilo-sableux, 

cm, horizon brun clair, sain, limono-argileux. De 50 à 60 cm, horizon brun 
clair, limono-argileux, présentant plus de 5% de taches rouille. Transition très 
nette sur un horizon limono-argilo-graveleux, présentant des taches rouille et 

 ?). Profil faisant 
effervescence à HCl dilué vers 30 cm. 
Sol de type Calcisol rédoxique. 
Végétation de type culture. 

IIIb : sol non 
hydromorphe 

580 : 
bombement 

Horizon de surface brun foncé, limono-argilo-sableux, sain, avec de 
nombreux petits cailloux centimétriques calcaires. De 20 à 50 cm, horizon 
brun, limono-argilo-sableux, sain, caillouteux (calcaires). Arrêt tarière vers 
50/55 cm sur une altérite calcaire. Profil réagissant à HCl dilué vers 20 cm. 
Horizon de type Calcosol. 
Végétation de type culture. 

Hors catégorie schéma 
GEPPA 

581 : zone 
basse juste 
après le 
bombement 

Entre 0 et 30 cm, horizon de couleur brun foncé, limono-argilo-sableux, sain. 
Transition nette vers 30 cm sur un horizon brun plus clair, limono-argilo-

apparition de concrétions ferro-manganiques noirâtres et des zones 
décolorées dès 35 cm. Transition très nette à 50 cm sur un horizon limono-
argileux, gris-rouille, fortement décoloré, compact. Décoloration augmentant 

-delà de 80 cm. Profil ne faisant pas effervescence à HCl dilué. 
Sol de type Rédoxisol. 
Végétation de type culture. 

Vd : sol hydromorphe 

582 : zone 
plane 

De 0 à 30 cm, semelle de labour, brun foncé, limono-argileux, sain. De 30 à 
50 cm, horizon brun clair, sain, limono-argileux, avec apparition de petites 
taches rouilles diffuses vers 45 cm. Celles-
de 50 cm. Vers 60 cm, larges plages rouille, concrétions ferro-manganiques 
et zones décolorées sur une matrice encore visible, limono-argileuse. 

IIIc : sol non 
hydromorphe 
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Code du profil 
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GEPPA) 

un horizon gris-rouille, limono-argileux, compact. Profil non carbonaté. 
Horizon de type Néoluvisol rédoxique. 
Végétation de type culture. 

583 et 584 : 
zone plane 

Entre 0 et 20 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain. De 20 à 45 cm, 
horizon brun plus clair, limono-argileux, sain, avec quelques petits cailloux 
centimétriques calcaires, augmentant en profondeur. Transition nette. De 45 
à 60 cm, horizon brun clair, limono-argileux, compact, présentant entre 10 et 
20% de taches rouille, des concrétions ferro-manganiques et des zones 

(altérite ?). Profil faisant effervescence à HCl dilué vers 40 cm. 
Sol de type Calcisol rédoxique. 
Végétation de type culture (orge). 

IIIb : sol non 
hydromorphe 

585 : légère 
dépression 
avant la 
butte 

Entre 0 et 30 cm, horizon de couleur brun foncé, limono-argileux, compact, 
sain. De 30 cm à 50 cm, horizon brun clair, limono-argileux, compact, sain. 
Transition nette sur un horizon brun clair, limono-argileux, présentant 30% 
de taches rouille, des concrétions ferro-manganiques et 10% de zones 
décolorées. Matrice encore visible. Transition très nette vers 75 cm de 
profondeur sur un horizon gris-rouille, limono-argileux, très compact, 
présentant de larges plages rouille et plus de 50% de zones décolorées, se 
poursuivant au-  
Horizon de type Néoluvisol rédoxique. 
Végétation de type culture. 

IIIc : sol non 
hydromorphe 

586 : zone 
légèrement 
surélevée 

Entre 0 et 20 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain. De 20 à 55 cm, 
horizon brun clair, limono-argileux, sain. Transition nette vers 60 cm, sur un 
horizon brun clair, très compact, limono-argileux, présentant des taches 
rouille et des concrétions ferro-manganiques noirâtres. Ces caractéristiques 
augment
plages rouille, de concrétions ferro-manganiques noirâtres et de zones 
décolorées. Arrêt tarière à 110 cm. 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 
Végétation de type culture. 

IIIc : sol non 
hydromorphe 

587 : zone 
légèrement 
surélevée 

Entre 0 et 20 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain. De 20 à 40 cm, 
horizon brun clair, limono-argileux, sain. Apparition de taches rouille diffuses 
vers 40 cm et des concrétions ferro-manganiques à 45 cm. Ces traces 

à partir de 60 cm, associées à des larges plages rouille et des concrétions 
ferro-manganiques indurées. Horizon se poursuivant au-delà de 100 cm. 
Sol de type Néoluvisol rédoxique. 
Végétation de type culture. 

IIIc : sol non 
hydromorphe 

039 : petit 
fossé entre 
les deux 
cultures 

Entre 0 et 25 cm, horizon de couleur brun, limono-argilo-sableux, présentant 
de nombreuses taches rouille. Transition nette vers 25 cm sur un horizon gris 
ocre, limono-argilo-
zones décolorées et des concrétions ferro-manganiques noirâtres. 

-delà de 50 cm. Profil ne faisant pas 
effervescence à HCl dilué. 
Sol de type Rédoxisol.  
Végétation de type culture. 

Vd : sol hydromorphe 

040 : prairie 
sur remblai 

Entre 0 et 30 cm, horizon brun foncé, limono-argileux, sain, fortement 

variée). Arrêt tarière vers 35 du fait de la charge caillouteuse. 
Sol de type Anthroposol. 
Végétation de type prairie à Dactyle. 

Hors classe GEPPA 

041 : zone 
basse 
contre le 
remblai de 
la haie de 
Prunellier 

Entre 0 et 20 cm, horizon de couleur brun, limono-argilo-sableux, présentant 
de nombreuses taches rouille. Transition nette vers 25 cm sur un horizon gris 
ocre, limono-argilo-
zones décolorées et des concrétions ferro-manganiques noirâtres. 

-delà de 50 cm. Profil ne faisant pas 
effervescence à HCl dilué. 
Sol de type Rédoxisol. 
Végétation de type culture. 

Vd : sol hydromorphe 
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les sondages effectués sur  : 

  

 

Sondage 570 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 570 : profil entre 60 et 80 cm  

   
Sondage 571 : horizon de surface Sondage 571 : profil entre 40 et 60 cm Sondage 571 : profil entre 70 et 90 cm 

   
Sondage 572 : profil entre 20 et 40 cm Sondage 572 : profil entre 50 et 70 cm Sondage 572 : profil entre 80 et 95 cm 

   
Sondage 573 : horizon de surface Sondage 573 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 573 : profil entre 60 et 80 cm 
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Sondage 574 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 574 : profil entre 60 et 75 cm Sondage 574 : profil entre 80 et 95 cm 

   

Sondage 575 : horizon de surface Sondage 575 : profil entre 50 et 70 cm Sondage 575 : profil entre 60 et 80 cm 

   

Sondage 576 : horizon de surface Sondage 576 : profil entre 40 et 60 cm Sondage 576 : profil entre 70 et 90 cm 

   

Sondage 577 : horizon de surface Sondage 577 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 577 : profil entre 60 et 80 cm 
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Sondage 578 : horizon de surface Sondage 578 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 578 : profil entre 70 et 90 cm 

   

Sondage 579 : horizon de surface Sondage 579 : profil entre 40 et 60 cm Sondage 579 : profil entre 60 et 80 cm 

 
 

 

Sondage 580 : horizon de surface Sondage 580 : profil entre 30 et 45 cm  

   

Sondage 581 : horizon de surface Sondage 581 : profil entre 30 et 50 cm Sondage 581 : profil entre 60 et 80 cm 

  

 

Sondage 583 : profil entre 40 et 55 cm Sondage 583 : profil entre 60 et 75 cm  
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Sondage 584 : horizon de surface Sondage 584 : profil entre 40 et 60 cm  

   

Sondage 585 : horizon de surface Sondage 585 : profil entre 40 et 60 cm Sondage 585 : profil entre 60 et 80 cm 

   

Sondage 586 : horizon de surface Sondage 586 : profil entre 40 et 60 cm Sondage 586 : profil entre 70 et 90 cm 

   

Sondage 587 : horizon de surface Sondage 587 : profil entre 50 et 70 cm Sondage 587 : profil entre 80 et 95 cm 
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Sondage 039 : horizon de surface Sondage 039 : profil entre 40 et 60 cm  

   

Sondage 040 : horizon de surface Sondage 040 : profil entre 15 et 30 cm Sondage 040 : profil entre 40 et 60 cm 

 

  

Sondage 041 : horizon de surface   



Annexes VALORIPOLIS 

Source -Franche-Comté   
(https://drive.google.com/file/d/1LZjmAr_AK6-Wbif1K8XfwfHMDQ35WQrG/view)
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